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Aujourd'hui D e s compagnies d'assurance font passer 
des tests du sida sans prévenir leurs clients 

L es c o m p a g n i e s d 'assurance-vie font 
passer des tests pour dépister la pré­

sence d'anticorps au virus du sida mais ne 
. . •**. p r é v i e n n e n t pa s f o r c é -

,.•***«vC. \ nient leurs clients, ont in-
w>Vv *. diqué des porte-parole de 

l ' industrie à Mont réa l . 

C e r t a i n e s c o m p a g n i e s 
font passer les tests aux 

personnes qu'elles considèrent à risque 
élevé, peu importe le montant d'assurance-
vie réclamé. 

La présentation d'une collection de 
mode est un événement stressant 
même pour Karl Lagerfeld, le créa­
teur de Chanel, mais ses manne­
quins ne le déçoivent jamais. 

1 BOURSE 

En dépit de la forte correction a la 
baisse de la semaine dernière, les 
titres aurifères continuent de do­
miner la liste des valeurs boursiè­
res les plus performantes. 

ARGENTINE 

Le president Raoul Alfonsin obtient 
personnellement la reddition des 
soldats rebelles responsables d'une 
crise politique qui a fait trembler 
l'Argentine durant quatre jours. 

E 1 1 AUTOMOBILE 

Avec la Medallion, Renault offre 
aux consommateurs nord-améri­
cains une voiture d une excellente 
conception technique mais aux 
performances plutôt timides. 

9 ANDRE VICER 

Le Canadien Andre Viger remporte 
le marathon en fauteuil roulant de 
Boston, établissant du même coup 
un record avec sa troisième victoi­
re dans cette épreuve annuelle. 

Sommaire 
Annonces 

classées C8, C9, 
D13 a D15, E8a E10 

Arts et spec B7 à B9, B12 
horaires B10, B11 

Bandes dessinées C9 
Bridge D16 
Campus B6 
Décès, etc B5, E11 
Echecs D15 
Économie cahier D 
Êtes-vous observateur?... C8 
Feuilleton D13 
Horoscope D14 
L'automobile E1 à E7 
Le monde B4, B5 
Mots croisés E9 
«Mot mystère» E8 
Ouoi faire aujourd'hui.... B10 
Télévision B8 
Vivre aujourd'hui .... c i à C7 
TABLOÏD SPORTS 
Mots croisés 14 

D'autres font systématiquement passer 
les tests aux personnes qui demandent une 
assurance-v ie de $200000, $500000 ou 
plus. 

M m e Margaret Somcrvi l le , directrice du 
Cen t re de médecine, d 'éthique et de droit 
de l 'Universi té M c G i l l , a dit qu'i l pouvait 
être illégal de faire passer des tests sans 
permission. 

« B i e n sûr, si une personne consent à su­
bir un examen médical complet , on peut 
dire qu 'el le accepte aussi de passer le test 
du s ida» , a-t-ellc dit. 

« M a i s nous savons que les résultats des 
tests peuvent être dévastateurs lorsqu'ils 

sont positifs Certaines personnes se suici­
dent. Les compagnies d'assurance doivent 
avertir leurs clients qu'elles font passer le 
test si elles ne veulent pas se retrouver 
avec des poursuites sur les bras. » 

La Société mutuelle d'assurance-vie Les 
Coopérants a déjà fait passer une dizaine 
de tests, a dit Sylvie Minier , directrice de 
la tarification. Les tests se sont avérés posi­
tifs dans cinq cas, a-t-elle dit. 

Dans chaque cas, la compagnie a simple­
ment demandé un test sanguin, sans spéci­
fier que les techniciens du laboratoire 
chercheraient la présence d'anticorps au 
virus du sida (syndrome d ' immuno-défi-

cience acquise), a dit M m e Minier . 

« N o u s demandons le test selon le profil 
du client et non selon le montant de la 
couverture, a-t-elle dit. Par exemple , nous 
pouvons le demander si nous apprenons 
que le client a eu d'autres maladies sexuel­
les, ou s'il est susceptible de porter le 
virus. » 

La compagnie a refusé d'accorder une 
assurance-vie aux cinq personnes chez qui 
elle avail détecté la présence d'anticorps, a 
dit M m e Minier . 

Les responsables des services de sélec-
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Le Stade enchante 
50482 amateurs 
de baseball, dont 
Roger Taillibert 
Lu Presse cl Canadian Prv\s 

L e jour même où, par une tem­
perature de 27 degrés, des 

milliers d 'amateurs auraient sans 
douie préféré assister à leur sport 
favori en se prélassant au soleil, 
le baseball intérieur est finale­
ment arrivé, avec onze années de 
retard, au Stade o lympique . 

Toutefo is , peu des a m a t e u r s 
qui avaient vécu les inaugura­
tions froides et souvent pluvieu­
ses des Lxpos lors de saisons pré­
cédentes se sont plaints d 'avoir à 
passer ce merveil leux après-midi 
sous un toit. 

Le p r i n c i p a l a c t i o n n a i r e des 
Lxpos, Char les Bronfman, a tenu 
à souligner qu'il s'agissait sans 
aucun doute du meil leur stade 
couvert au monde , et que le fait 
qu'i l soit inauguré lors de la jour­
née d'ouverture la plus chaude 
d e p u i s la p r e m i è r e s a i s o n de 
l 'équipe, en 1969, ne rendait pas 
cette realisation moins fantasti­
que. 

Q u a n t à R o g e r T a i l l i b e r t , 
l 'architecte français qui a conçu 
le stade, il s'est surtout dit im­
pressionné par la résonance que 
l ' e x i s t e n c e du toit d o n n a i t au 
complexe . «I l était capital que le 

son se répercute de cette agréable 
façon, a-t-il dit, et dans les an­
nées à venir , on pourra ainsi atti­
rer au stade jusqu'à 100000 per­
sonnes pour certains spectacles.» 

P o u r s o u l i g n e r c e p r e m i e r 
match de baseball disputé sous le 
toit du S tade o lympique , l 'organi­
sation des l ixpos avait fait ajouter 
20000 watts au système sonore 
habituel , ce qui avait pour effet 
d'attirer instantanément l'atten­
tion des spectateurs. 

Se lon C l a u d e Laberge, vice-pré­
sident du market ing, le système 
de son équivalait à celui que Mi ­
chael lackson utilise lors de ses 
tournées. « N o u s avons constaté 
qu ' i l s'agit d 'un outil important, 
et nous saurons demain si nous 
louerons ce système sonore pour 
toute l ' année» , a-t-il dit. 

Quant aux amateurs, ils ont pé­
nétré dans le stade la tête en l'air, 
pour mieux admirer l'énonce toi­
le o r a n g e d o t é e de 26 c ô n e s 
b l a n c s pa r l e s q u e l s les c â c l e s 
d'acier descendant du mat de 169 
metres s 'attachent au toit. 

«C 'es t encore mied.x que ce que 
j ' a v a i s i m a g i n é » , s'est e x c l a m é 
Rodrigue C a r o n , un mécanicien 
de 33 ans qui a passé le plus clair 

VOIR STADE EN A 2 

L E CANADIEN P E R D , 7-5 

PHOTO BERNARD BRAULT. LA PRESSE 

Les Nordiques ont pris les devants 1-0 dans la finale de la 
division Adams en battant le Canadien 7-5, hier soir, au Forum. 
La défense tant louangée du Canadien a faibli et les Nordiques 
ont montré à leurs rivaux qu'ils entendaient profiter des 
moindres erreurs. Anton Stasny a mené l'attaque des visiteurs 
avec deux buts, pendant que le gardien Mario Cosselin était 
souvent brillant. Patrick Roy, lui, a été relevé par Brian 
Hayward au cours de la dernière période. Tabloïd Sports, pages 
2à6 

Fini les Yuppies, vive les Dink! 

PHOTO BERNARD BRAULT. LA PRESSE 

Le Stade olympique couvert a été inauguré lors de la journée 
d'ouverture la plus chaude depuis 1969. 

J E A N - F R A N C O I I 
L I S E K 

collabnralinn spéciale 

WASHINGTON 

mm i n i les Y u p -
W pies. Ils sont 
passés , obso lè tes , 
« has been ». U n e 
nouvel le classe, un 
nouveau sigle, est 

arrivé. Les Dink sont là. Dink 
pour « D o u b l e Income, N o K i d s » 
ou « D e u x R e v e n u s , Pas d ' E n ­
fants» . 

« O n considère les Dink com­
me les plus branchés des bran­
chés, ce sont des super-yuppies» 
dit A r m a n d Schwar tz , spécialiste 
de mise en marché pour le « W e s ­
tern Market Repor t» , un périodi­
que qui traque les nouvelles ten­
dances dans l'ouest amér ica in , où 
les Dink semblent d 'abord avoir 
été repérés. 

« I l s vivent dans les meilleurs 
quartiers, possèdent des voitures 
de luxe, ont une femme de ména­
ge, un ordinateur personnel, ai­
ment les loisirs de plein air et boi­
vent plus de c h a m p a g n e que les 
non Dink », ajoute Schwar tz . 

À l 'évidence, si les Dink ont 
l 'argent et le temps de se la couler 
si douce, c'est justement qu ' i ls cu­
mulent les avantages (deux reve­
nus) et refusent les inconvénients 
(la m a r m a i l l e ) . Le c o n c e p t et 

T E N D A N C E S USA 

l ' acronyme Dink sont d 'appari­
tion toute récente, quelques mois 
à peine. Mais pourquoi en faire 
tout un p la t? Après tout, les cou­
ples sans progéniture sont parmi 
nous depuis un bon moment . 

« A v a n t , ils existaient et dispo­
saient d'un pouvoir d 'achat supé­
rieur mais les publicitaires hési­
taient à s'adresser à eux directe­
m e n t , p a r c e q u e l ' a b s e n c e 
d 'enfants était souvent attribua-
ble à un problème médical ou à la 
ma lchance» , expl ique N a n c y G i ­
ves, du magazine « Adver t i s ing 
A g e » . A u j o u r d ' h u i , les statisti­
ciens et experts en démographie 
comprennent qu 'une partie des 
baby-boomers ont consc iemment 
décidé d 'avoir des enfants plus 

tard, ou de ne pas en avoir du 
tout. D u coup, la presence de mil­
liers de couples sans progéniture 
devient socialement acceptable, 
et on peut leur adresser directe­
ment des messages. 

Combien sont-i ls? Difficile à 
dire. Le dernier recensement note 
que 54 p. cent de tous les couples 
mariés sont sans enfant, mais le 
ch i f f r e est t r o m p e u r p u i s q u ' i l 
compte aussi les couples plus âgés 
qui ont déjà élevé leur famille. 
Les experts en marketing avaient 
déjà un terme pour ces parents à 
la retraite: les «empty nesters» 
ou «gardiens de nids vides». Res­
te que dans la tranche 35 à 65 
ans, le nombre de Dink dépasse 
65 p. cent de tous les adultes. 

« D ' u n e part, on a les jeunes 
baby-boomers qui sont si égoïstes 
qu'ils ne veulent pas d'enfant, et 
ils sont une minori té des Dink. 
de l'autre on a les vieux baby-
boomers qui ont plus de 40 ans et 
dont les enfants sont à l 'universi­
t é » , e x p l i q u e S c h w a r t z . D a n s 
tous les cas, ces couples sont des 
consommateu r s profess ionnels , 
actifs et ouverts aux innovations. 
O n sait par exemple qu'ils sont 
les premiers à s'intéresser aux 
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La circulation et le stationnement étaient difficiles 
avec la première des Expos au Stade olympique et le premier match de la série Canadiens-Nordiques au Forum 
R A Y M O N D C I R V A I f 

• Des deux événements sportifs 
majeurs qui se sont déroulés hier 
à Montréal, ce sont les amateurs 
de hockey qui ont eu le plus de 
difficulté à se rendre et à revenir 
du Forum. 

Privés de transport en com­
mun, les quelques 18 000 ama­
teurs de hockey ont dû se rendre 
au Forum en automobile et déni­
cher une place pour garer leur 
voiture, chose qui ne fut pas faci­
le pour quelques milliers d'entre 
eux. 

Si la circulation automobile n'a 
pas été un cauchemar hier après-
midi aux alentours du Stade 
olympique, lors de l'ouverture de 
la saison de baseball des Expos 
dans le stade couvert, ce ne fut 
malheureusement pas la même 
chose, hier soir, aux abords du 
Forum. 

Même si la direction du Forum 
avait décidé d'ouvrir les portes de 
l'enceinte sportive dès 18 h afin 
de permettre aux amateurs d'arri­
ver plus tôt, il n'en demeure pas 
moins que dès 17 h 30 et jusqu'au 
début du match à 19 h 30, la cir­
culation était très congestionnée 
pour ne pas dire paralysée dans le 
secteur des rues Atwater, Maison-
neuve et Sainte-Catherine. 

Une fois les quelques espaces 
de stationnement du secteur rem­
plis, les automobilistes ont dû 
tenter de se dénicher une place de 
stationnement sur les rues avoisi-
nantes. Des centaines d'amateurs 
ont dû ainsi garer leur voiture à 
plusieurs dizaines de rues du Fo­
rum. 

Tant pour la partie de baseball 
que pour la partie de hockey, la 
direction du service de la circula­
tion à la police de la Commmu-
nauté urbaine de Montréal avait 
donné l'ordre hier à ses agents 
d'etre tolérants à l'égard des 
automobilistes et de ne pas distri­
buer de contraventions. 

Les seules exceptions : le res­
pect des distances près des borne-
fontaines, les entrées privées et 
les ruel les . À part ce la , les 
automobilistes ont pu stationner 
en toute quiétude dans les en­
droits habituellement réservés 
aux autobus. 

La toile avant les Expos 
L'ouverture de la saison de ba­

seball a attiré hier 50 482 specta­

teurs. Mais il ne faut pas oublier 
que la toile au-dessus du stade y 
était aussi pour quelque chose. 
De la vingtaine de personnes 
interviewées hier, plus de la moi-
tic ont avoué qu'ils étaient venus 
surtout pour voir le toit du stade. 
« |e suis venu encourager les Ex­
pos, mais je suis surtout venu voir 
la toile qui recouvre le stade. Ça 
nous coûte assez cher ce machin-
lù, il faut bien venir voir à quoi ça 
ressemble », commente Normand 
Chouinard, de Montréal. 

Un autre amateur de baseball 
s'est dit très heureux que le stade 
soit enfin couvert. « On va pou­
voir enfin assister à une partie de 
baseball au printemps sans dan­
ger pour ses... hémoroldes », dé­
clare Yves Lafontaine, qui n'a pas 
manqué encore une seule partie 
d'ouverture de la saison de base­
ball à Montréal. 

M. Lafontaine se souvient 
d'une année oû il était venu assis­
ter à un match d'ouverture vétu 
d'une combinaison de motonei-
giste et, malgré cela, une heure 
après s'être assis sur les bancs, il 
s'était mis a grelotter à cause de 
l'humidité à l'intérieur du stade. 
« Aujourd'hui, c'est merveilleux, 
même si nos Expos n'ont pas ga­
gné. Ils ont donné un bon specta­
cle et je suis persuadé que le fait 
d'avoir un toit au dessus-du stade 
va contribuer à augmenter l'assis­
tance des amateurs lors des par­
ties », a ajouté M. Lafontaine, qui 
est âgé de 75 ans. 

Un autre amateur de baseball 
venu d'Ottawa pour assister à la 
première rencontre des Expos et 
des Phillies au stade cette année, 
estime pour sa part que les ama­
teurs de baseball ne craindront 
plus de venir à Montréal assister 
à un match, peu importe la tem­
pérature. « j'aime beaucoup le 
baseball, mais i'ai souvent hésité 
à venir à cause de la température. 
Lorsque vous faites un long voya­
ge pour venir assister à une joute 
et qu'elle doit être remise à cause 
de la pluie ou que vous gelez sur 
votre siège, vous êtes moins en­
clin à revenir », selon Robert 
Morrisson. 

Il faisait chaud hier dans le sta­
de, même un peu trop chaud du­
rant le match, et la Régie des ins­
tallations olympiques verra avec 
les ingénieurs de I.malin à remé­
dier au problème pour la prochai­
ne partie si toutefois la tempéra­
ture extérieure se maintient aussi 
belle et aussi chaude qu'hier. 

Le SIDA menace de 
faire bondir les 
primes d'assurance 
Preisc Canadienne 

TORONTO 

• La vaste offensive entreprise à 
travers le monde contre le SIDA 
pourrait avoir des répercussions 
importantes sur les primes d'assu­
rance sur la vie, condamnées dès 
lors à des hausses substantielles, 
estiment des représentants de 
compagnies d'assurance. 

À cause du SIDA, les primes 
d'assurance « vont connaître des 
augmentations ; en tous les cas, 
pas des diminutions comme on 
aurait pu s'y attendre autre­
ment », déclare M. Charles Black, 
vice-président de l'Association 
canadienne des compagnies d'as­
surance sur la vie et la santé. 

Pour leur part, certains agents 
d'assurance, comme M. Stephen 
Smith, des bureaux Yorkminster 
Insurance Brokers, de Port Hope, 
à l'est de Toronto, font régulière­
ment référence à la menace du 
syndrome d'immuno-déficience 
acquise lorsqu'ils sensibilisent 
des clients potentiels. Dans une 
lettre circulaire qu'il faisait ré­
cemment parvenir à un groupe de 
clients, M. Smith écrit : « Le 
SIDA est à la veille de révolution­
ner le marché des assurances sur 
la vie et ses tarifs. Alors, mainte­
nant, c'est le moment idéal pour 

contracter des polices à très bon 
marché. » 

Lors d'une entrevue, M. Smith 
a spécifié toutefois qu'il émettait 
alors une opinion strictement 
personnelle qui ne reflète pas né­
cessairement l'avis des compa­
gnies. 

Par ailleurs, la société La Pru-
denticlle d'Amérique a évincé un 
de ses agents, M. Richard Dildy, 
qui a fait paraître de la publicité 
incitant les lecteurs à acheter im­
médiatement des polices d'assu­
rance parce qu'à cause du SIDA, 
les tarifs vont bientôt faire un 
bond magistral. La compagnie a 
qualifié d'alarmistes les propos de 
M. Dildy qui n'ont jamais reçu la 
sanction de l'entreprise à ce sujet. 

M. Black a rappelé que les taux 
des primes d'assurance avaient 
connu une certaine diminution 
au cours des dernières années à 
cause de la longévité accrue de la 
population et parce que les com­
pagnies réalisent des investisse­
ments intéressants, beaucoup 
plus que par les années antérieu­
res. Il y a aussi le fait qu'il y a eu 
diminution des meurtres et des 
accidents mortels. Mais le SIDA 
contrera sans doute cette tendan­
ce a la baisse. 

LA METEO 

Québec Min. M"! Aujourd'hui États-Unis 
Atxtibi 10 15 Nuag.averses MM. M u . Mm. M i l . 

Outaouais 12 26 Ennuagement Boston 1 1C N.-Orloans 14 32 
Laurentides 12 26 Ennuagement Buffalo 12 2b Pittsburgh 10 24 
Cantons de l'Est 10 26 Ennuagement Chicago 13 26 S. Francisco 10 21 
Maur ic ie 12 26 Ennuagement Miami 16 28 Washington 13 22 
Quebec 6 22 Ennuagement NewYorV 12 23 Dallas 19 33 
LacSaint-Jean S 18 Nuag averse 
Rimouski 
Gaspesw 

4 
4 

20 
20 

Ennuagement 
Ennuagement les capitales 

Baio-Comeau 2 16 Ennuagement M i l . 

18 Madrid 
U n . 

9 
M u . 

Sept-lles 2 18 Ennuagement Amsterdam 6 
M i l . 

18 Madrid 
U n . 

9 23 

Canada « n Mai. 

Amènes 
Acapulco 

9 
25 

25 Moscou 
33 Mexico 

- 2 
11 

2 
30 

Victoria 2 11 Nuageux Berlin 8 16 Oslo 3 4 
Edmonton - 4 10 Nuageux Bruxelles Pans 11 21 
Regina 0 12 Pass. nuag. Buenos Aires 9 19 Rome 4 23 
Winnipeg 4 27 Nuageux Copenhague 6 11 Séoul 14 23 
Toronto 16 23 Pass.nuag. Genève 6 22 Stockholm - 1 4 
Fredericton 4 24 Nuageux Hong Kong 22 25 Tokyo 15 24 
Halifax 7 22 Pass. nuag. Le Caire 13 23 Trinidad 28 32 
Charlottetown 3 10 Pass. nuag. Lisbonne 13 22 Vienne 10 16 
Saint-Jean 3 10 Nuageux Londres 9 14 

La Quotidienne 
Tirage d'hier 

à trois chiffres 878 

à quatre chiffres 6019 

% 

L'avenue Pierre de Coubertin était fortement congestionnée, hier après-midi, aux abord du Stade olympique, où avait lieu le 
match inaugural des Expos à domicile. P H 0 T O B E R N A R D B R A U L T w P R E S S E 

SUITE DE LA UNE 

STADE 
Le Stade enchante 50482 amateurs de 
baseball, dont Roger Talllibert 

de son temps, avant le match, a 
observer le toit à l'aide de jumel­
les. «Cela valait la peine, et l'ar­
gent qu 'on y a dépensé n'a aucu­
ne importance», a-t-il affirmé. 

Pour sa part, Roland Savard, 57 
ans, directeur d'une caisse popu­
laire, s'est dit «fasciné par cette 
merveille». Le coût du stade est 
un investissement pour l'avenir, 
a-t-il soutenu en brandissant sa 
cigarette. «Et d'ailleurs, ce sont 
nous, les fumeurs, qui avons payé 
le toit», a-t-il ajouté en faisant al­
lusion à la surtaxe imposée par le 
gouvernement provincial sur le 
tabac pour aider à payer cette 
réalisation. 

L'administration des Expos 
avait décide de tolérer les fu­
meurs, même si une loi provincia­
le interdit désormais l'usage de la 
cigarette dans les édifices publics. 
Le président du club, Claude Bro-
chu, a d'ailleurs laissé entendre 
que les Expos allaient demander 
une exemption. 

La température sur le terrain 
était de 19 degrés à peine, mais 
les amateurs assis dans les ran­
gées supérieures du stade ont pré­
dit qu'il s'y vendrait énormément 
de bière au cours de la saison. Le 
toit ne sera pas rétractable avant 
septembre au plus tôt, et l'on ne 
prévoit pas pour l'instant de cli­
matiser le stade. 

Quoi qu'il en soit, l'orange de 
la toile, les puits de lumière, 
l'éclairage adouci, la fumée des 
cigarettes, la chaleur, tout cela 
donnait aux lieux une atmosphè­
re que les spectateurs ne sont pas 
prêts d'oublier. 

«Les Expos ont mis toute la 
gomme», a reconnu Mme Claire 
Saint-Pierre, de Montréal, en 
ajoutant: «S'ils pouvaient main­
tenant gagner des parties, ce se­
rait plus le fun.» 

Malheureusement, ce ne fut 
pas le cas hier, puisque les Expos 
devaient subir une défaite de 4-3 
aux mains des Phillies de Phila­
delphie. 

Malgré tout, les 50482 ama­
teurs sont retournés chez eux-
remplis de bonne humeur, après 
avoir pleinement savouré toutes* 
les nouveautés qui leur avaient 
été offertes durant cette splendi-
de journée. 

L'ex-premier ministre Pierre Elliott Trudeau et son fils aine Justin, vus dans les gradins du Stade 
olympique. P H O T O B E R N A R D B R A U L T , LA P R E S S E 

SIDA 
Des compagnies d'assurance font 
passer des tests du sida sans prévenir 
leurs clients 

tion ou de tarification des autres 
compagnies interviewés par La 
Presse ont tous dit qu'ils avaient 
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Grève scolaire 
à Brossard 
• L'activité scolaire risque 
d'être paralysée ce matin 
aux écoles Saint-Michel et 
Good Shepperd de Bros­
sard, où les comités de pa­
rents ont donné le mot d'or­
dre de garder les enfants à 
la maison. 

Cette décision des parents 
fait suite à la décision de la 
commission scolaire locale 
de refondre la carte scolaire 
de façon à relocaliser les 
clientèles anglophones et 
francophones de ces deux 
écoles. La décision prise 
hier soir par les comités de 
parents touchent plus de 
900 élèves. 

Jf 

eux aussi commandé des tests, 
mais qu'aucun ne s'était révélé 
positif. 

La Laurentienne mutuelle d'as­
surance a demandé des tests dans 
cinq cas depuis le début de Tan­
née, a dit Gilbert Rochon, direc­
teur-adjoint au service de la sélec­
tion des risques. 

La compagnie envisage la possi­
bilité de faire passer des tests à 
tous ceux qui demanderont des 
assurances-vie de $ 2 0 0 0 0 0 et 
plus, a-t-il ajouté. 

L'Assurance-vie Desjardins a 
commencé à faire passer des tests 
il y a deux mois, a dit le directeur 
de la sélect ion, René Henri . 
« Nous les demandons sur la base 
des questionnaires et des exa­
mens médicaux», a-t-il dit. 

«On peut le demander si une 
personne a des ganglions ou des 
infections pulmonaires à répéti­
tion, si elle a eu beaucoup de 
transfusions sanguines avant 
1986 (avant que la Croix-Rouge 
n'analyse tous les dons de sang) 
ou encore si elle s'est déjà injecté 
des drogues intraveineuses. » 

Le groupe songe à des tests sys­
tématiques pour les assurances-
vie de $500000 et plus. 

L'Industrielle Compagnie d'as­
surance sur la vie a déjà commen­
cé ces tests automatiques pour les 
gros montants d 'assurance. 
«Dans tous les cas, nous infor­
mons notre client qu'il aura un 
test relatif au sida», a dit Claude 
Lemieux, directeur de la sélection 
des risques. 

Cette pratique n'est pas généra­
le, a reconnu Me Yves Millette, 
vice-président de l'Association 
des compagnies d'assurance de 
personnes. 

«Nos directives sur la confi­
dentialité incitent nos membres à 
envoyer les résultats aux méde­
cins traitants de nos clients, a-t-il 
ajouté. S'il n'y en a pas, nous de­
mandons à nos clients de nous en 
trouver un.» 

Me Millette a expliqué que le 
sida étant une maladie fatale, il 
est normal que les compagnies re­
fusent d'assurer ceux qui peuvent 
en être atteints. 

Ken Morrison, directeur de 
l'information au Comité sida-

Montréal, a rétorqué que les tests 
permettent seulement de savoir si 
l'organisme d'un individu a été 
en contact avec le virus. 

On estime actuellement que de 
30 à 50 p. cent des personnes qui 
ont été en contact avec le virus se­
ront atteints du sida. La maladie 
peut prendre de trois à 15 ans à se 
développer. 

«Il me semble que la decision 
des compagnies d'assurance de ne 
pas assurer les personnes qui ont 
été en contact avec le virus est 
discriminatoire», a dit M. Morri­
son. 

«Mais chose certaine, il est im­
moral de faire passer les tests sans 
demander la permission.» 

L'automne dernier, le comité a 
porté plainte contre une compa­
gnie après qu'un client atterré eut 
appris que le test était positif, a 
dit M. Morrison. 

«Nous recevons au moins un 
appel par semaine d'une person­
ne qui vient d'apprendre que son 
test est positif», a-t-il ajouté, en 
expliquant qu'à chaque fois les ef­
fets de cette nouvelle sont trau­
matisants. 

Il y a deux semaines, le comité 
a appris qu'un Montréalais qui 
venait d'apprendre les résultats 
du test s'était suicidé en se jetant 
du haut d'un édifice. 

Rien ne garantit que les D i n k 
auront la longévité des Yuppies 
dans le vocabulaire à la mode. 
Mais si la tendance des jeunes 
couples à ne pas avoir d'enfant se 
confirme et s'amplifie, les D i n k 
pourraient quitter l'univers pu­
blicitaire pour entrer dans le jeu 
politique. «Les couples sans en­
fant pourraient constituer un im­
portant bloc d'électeurs opposés à 
l'augmentation des budgets de 
l'éducation ou d'autres program­
mes d'aide familiale», écrivait 
N e w s w e e k l'automne dernier, 
dans un grand papier consacré à 
ces couples, qu'on n'appelait pas 
encore D i n k . 

Cette perspective est très loin­
taine, pense le sondeur démocra­
te Peter Hart. «Rien ne laisse 
penser que les D i n k ont un com­
portement politique cohérent», 
dit-il. Ils ne pensent ni ne votent 
en bloc. Du moins pas encore. De 
toutes façons, un politicien qui 
voudrait attirer leurs votes en se 
disant «candidat des D i n k » au­
rait un grave problème. Car le 
mot D i n k existait déjà dans le 
slang américain, avec une signifi­
cation toute différente. Le «can­
didat des D i n k » serait aussi le 
«candidat des idiots»! 

Fini les Yuppies, vive les Dlnkl 

nouveautés de l'électronique ou 
des services financiers. 

«C'est une part du marché qui 
achète à la fois qualité et symbole 
social», dit Schwartz. Et puis­
qu'ils sont les premiers à se lancer 
dans les nouvelles modes, les pu­
b l i c i t a i r e s seront tentés de 
s'adresser à eux d'abord. Premiè­
re leçon: ne pas montrer d'enfant 
dans la publicité qui lance telle 
nouvelle céréale qui contient 
4000 p. cent de fibres naturelles... 
Si les D i n k l'achètent, ils influen­
ceront les Yuppies, et ainsi de sui­
te jusqu'à l'ensemble de la popu­
lation. 

I 

Rectificatif 
• Le lournal officiel du Sa­
lon international de la jeu­
nesse, cahier inséré dans La 
Presse du samedi 4 avril, 
comportait à la page 2 un 
message du premier minis­
tre, M. Robert Bourassa, 
dans lequel s'est glissée une 
malencontreuse erreur de 
transcription. Évoquant le 
chômag? chez les jeunes, le 
premier ministre se félici­
tait de constater que certai­
nes des initiatives de son 
gouvernement aient contri­
bué à sa résorption. Par 
inadvertance, ce mot est de­
venu présomption dans la 
version imprimée. Nos ex­
cuses. 

T 
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Réseau de 
trafiquants 
de cocaïne 
démantelé 
dans les 
Laurentides 
A N D R É P É P I N 

• La Sûreté du Québec a 
procédé au démantèlement 
d'un réseau de trafiquants 
de drogue soupçonnés d'im­
portation et de trafic dans 
la région des Basses-Lauren­
tides. Onze personnes, huit 
hommes et trois femmes, 
ont été interceptées dans 
différents endroits, au cours 
des derniers jours. 

L'opération policière, di­
rigée par le sergent Guy 
Ouellette. du détachement 
de Saint-Jérôme, a débuté 
samedi après-midi par l'ar­
restation de six personnes 
qui circulaient a bord d'une 
automobile, sur l'autoroute 
13. à la hauteur de Bois-
briand. Tout au cours de la 
fin de semaine, d'autres per­
quisitions ont été effectuées 
et ont permis l'arrestation 
de cinq autres personnes. 

Lors de la première arres­
tation, un kilogramme de 
cocaïne a été saisi. Parmi les 
six personnes arrêtées se 
trouvait le présumé chef du 
réseau et cinq «courriers» 
qui rentraient de Colombie, 
via Toronto. Les courriers 
utilisaient, comme c'est sou­
vent le cas, la méthode de 
dissimulation, cachant la 
drogue dans des condoms 
qu'ils avalaient. 

Une femme arrêtée a 
même dû subir une opéra­
tion d'urgence, souffrant de 
problèmes physiques graves 
qui auraient pu, selon un 
porte-parole policier, causer 
sa mort. 

Cinq personnes ont par 
ailleurs été interceptées lors 
de perquisitions effectuées 
dans des residences de 
Deux-Montagnes, près de 
Terrebonne. Une dernière 
perquisition, effectuée à 
Saint-Cômc. a permis la sai­
sie de l,5 kilogramme de 
cocaïne. 

Toutes les personnes arrê­
tées devront comparaître ce 
matin à Saint-|érôme oû el­
les seront formellement in­
culpées relativement à une 
trentaine d'actes criminels 
reliés au trafic de la drogue. 

Aucune des personnes ar­
rêtées n'a d'antécédent juci-
diciairc. Elles sont âgées de 
19 à 40 ans. 

L'enquête polcière durait 
depuis quelques mois. Des 
informations obtenues hier 
auprès de la SO indiquent 
que plusieurs agents enquê­
tent dans la région des Lau­
rentides oû les «quartiers 
généraux» des trafiquants 
sont de plus en plus nom­
breux. 

Les négociations sont au point mort à la STCUM 
La grève des chauffeurs se poursuit et les employés d'entretien s'apprêtent à entrer dans la ronde 
A N 

• C'est l'impasse complète dans 
le conflit qui paralyse le transport 
en commun sur le territoire de la 
Communauté urbaine de Mont­
réal. En plus de la grève des 
chauffeurs et opérateurs de mé­
tro, ce sont maintenant les em­
ployés d'entretien qui s'apprêtent 
à déclencher un arrêt de travail le 
4 mai. 

Quelque 500 des 2100 respon­
sables de l'entretien du matériel 
roulant étaient réunis hier soir a 
l'auditorium Le Plateau pour 
prendre connaissance des offres 
patronales soumises vendredi. À 
l'unanimité, par un vote à main 
levée, ils ont rejeté les offres de 4, 
4 et 4,8 p. cent pour les trois pro­
chaines années. 

L'ordre de grève est donc main­
tenu pour le 4 mai. Ils demandent 
par ailleurs au ministère du Tra­
vail de nommer immédiatement 
un médiateur pour tenter de faire 
avancer les pourparlers, a indiqué 
le président du syndicat, M. Nor­
mand Lamoureux, à l'issue de la 
réunion. 

L'assemblée des employés d'en­
tretien a duré à peine une heure 
hier soir. Le huis clos a été décré­
té dès le début de l'assemblée 
pour que les représentants des 
médias soient tenus à l'écart. Le 
huis clos, souligne le président 
Lamoureux, est de plus en plus ré­

clamé pour éviter que les bandes 
sonores, les images et photos ne 
soient utilisées devant les tribu­
naux lorsque des conflits font 
l'objet de poursuites judiciaires. 

Les offres patronales ont été re-
jetées massivement parce que, se­
lon l'exécutif syndical, elles cons­
tituent un net recul en regard de 
l'actuelle convent ion. La 

Le CPQ fustige le Conseil 
des services essentiels 
A N D R I P « P I H 

• Le Conseil du patronat du Qué­
bec est furieux à la suite de la de­
cision du Conseil des services es­
sentiels qui a permis aux opéra­
teurs de métro et aux chauffeurs 
d'autobus de paralyser complète­
ment les activités de la STCUM 
durant le long congé pascal. 

Le CPQ réclame l'intervention 
immédiate du gouvernement. « I l 
est maintenant du devoir strict 
du gouvernement d'intervenir ra­
pidement dans ce dossier, les par­
ties syndicale et patronale étant 
aux antipodes dans ce dossier», a 
indiqué un porte-parole de l'orga­
nisme. 

On reproche au Conseil des ser­
vices essentiels d'avoir agi en 
« f o n c t i o n n a i r e » , sans tenir 
compte des effets désastreux que 
la paralysie du transport en com­
mun pourrait avoir sur l'activité 
économique de la région de 

Montréal. Les magasins, rappe­
lons-le. étaient ouverts le Vendre­
di Saint et hier. Lundi de Pâques. 
En plus d'cmpécher les gens de se 
rendre magasiner facilement, 
plusieurs travailleurs oeuvrant 
dans ces établissements ont 
éprouvé des difficultés pour se 
rendre au travail, indique le 
Conseil du patronat. 

«Chaque jour additionnel de 
grève, ajoute le CPQ, ne fait que 
pénaliser des centaines et des cen­
taines de milliers de Montréalais 
qui ont déjà pourtant déjà laissé 
entendre clairement au gouver­
nement qu'ils en avaient assez 
des grèves du transport. Le gou­
vernement doit avoir le courage 
politique de le reconnaître». 

Interrompus durant toute la fin 
de semaine, les services essentiels 
doivent de nouveau permettre 
aux autobus et au métro de rouler 
aujourd'hui, aux heures de pointe 
de la matinée, de l'après-midi et 
en fin de soirée. 

STCUM, soutient M. Lamoureux, 
insiste pour obtenir des accords 
sur la sous-traitance, mais n'ap­
porte rien de neuf au Régime 
d'assurance-salairc non plus qu'à 
ses contributions au Régime sup­
plémentaire de rentes. 

Les employés d'entretien n'ont 
pas décidé de la forme d'appui 
qu'ils accorderaient à leurs con­
frères chauffeurs et opérateurs de 
métro, mais ils promettent d'or­
ganiser une manifestation au 
cours des prochains jours dans le 
but de sensibiliser la population 
aux revendications de tous les 
groupes d'employés de la 
STCUM. 

Il semble donc évident que le 
conflit risque de durer encore 
quelques semaines, à moins que 
la STCUM et les syndicats impli­
qués décident d'y aller d'un véri­
table sprint de négociation ou en­
core que le gouvernement inter­
vienne au cours des prochains 
jours. 

Aucune rencontre officielle n'a 
eu lieu en fin de semaine entre la 
STCUM et le syndicat des chauf­
feurs et opérateurs de métro. Les 
services ont été complètement pa­
ralysés au cours du long congé 
pascal. La tenue d'événements 
sportifs importants hier n'a ce­
pendant pas paralysé la circula­
tion. Des problèmes mineurs ont 
été signalés, mais la police de la 
CUM est intervenue efficacement 

Normand Lamoureux, président 
du Syndicat des employes d'en­
tretien de la STCUM 

aux «points chauds», soit au Sta­
de olympique et au I orum. 

Ce matin, les services essentiels 
continuent d'être assurés. 

Juillet en avril: un record battu 
// a fait près de 28 
degrés hier à Montréal 

IPIN 

• Un record de température a été 
battu hier à Montréal, avec un 
beau 27,4 degrés Celsius. 11 faut 
remonter au 20 avril 1957 pour 
trouver une température équiva­
lente, soit 2b,01 degrés. Le 18 
avril 1976 — c'était aussi au 
cours d'un congé pascal —, on 
avait enregistré 28 degrés. 

On prévoit encore du beau 
temps aujourd'hui, avec cepen­
dant des vents de 20 à 40 kilomè­
tres/heure. Le ciel doit s'ennua-
ger cet après-midi ; les spécialistes 
prévoient des averses dispersées 
en soirée. 

Les Québécois auront donc 
profité au maximum de ce temps 
radieux durant les quatre jours de 
congé de ce long week-end de Pâ­
ques. Hier soir, c'était par mil­
liers que les Montréalais ren­
traient dans la métropole. 

Il s'est donné des milliers de 
coups de pioche dans les jardins. 
Les râteaux ont gratté et gratté. 
On a même remarqué quelques 
golfeurs fiévreux « l a b o u r e r » 
pour une première fois. 

Dans le quartier Sainte-Doro­

thée, à Laval, notre photographe 
a pu constater que plusieurs jardi­
niers professionnels, un peu té­
méraires, plantaient déjà de la sa­
lade, bien abritée par des serres 
artisanales. On plante aussi des 
arbustes et des fleurs. 

Un météorologue de Dorval 
prévient cependant qu'il est très 
tôt pour procéder à des planta­
tions. Les jardiniers le font dans 
le but évident d'offrir au plus tôt 
des légumes locaux au marché. 
Cependant, selon le spécialiste, le 
risque de gel vaut jusqu'au 3 mai. 
Les vieux routiers du jardinage 
amateur clament qu'il n'y a pas 
d'urgence avant juin... pour ense­
mencer les jardins. 

Les terrasses et parcs de la ré­
gion métropolitaine étaient aussi 
très fréquentés au cours des der­
niers jours. Les bécanes sont sor­
ties des placards depuis plusieurs 
jours déjà, de même que les ba­
teaux à voile. De plus, le change­
ment d'heure plus hâtif a fait la 
joie des amateurs de plein air du­
rant le congé. 

Avant tout, ce sont les tulipes 
et jonquilles qui nous ont fait réa­
liser que l'été vient avec sa tendre 
tiédeur. 

PHOTO RENE PICARD, LA PRESSE 

Il faut remonter au 20 avril 1957 pour trouver un temps aussi radieux. Les joies d un printemps hâtif 
ont été goûtées à pleins poumons par les Montréalais, au cours du dernier week-end. 

27 morts ce week-end au 
pays dont sept au Québec 

Preuc Canadicnnr 

• Au moins 27 personnes ont per­
du la vie de façon accidentelle au 
cours du long congé pascal au 
pays. 

Vingt-cinq personnes ont été 
victimes d'accidents de la route et 
deux autres se sont noyées. 

C'est l'Ontario qui enregistre le 
plus lourd bilan mortel avec neuf 
victimes d'accidents de la route et 
une noyade. Dans les autres pro­
vinces, le congé prenait fin à mi­
nuit, dimanche. 

Au Québec, oû il se terminait à 
20h00 hier soir, sept personnes 
ont perdu la vie sur les routes, 
dont trois dans des accidents de 
moto. 

Richard Caudreault, 20 ans, de 
St-Aubert de l'Islet. est mort sa­
medi soir quand sa motocyclette 
a percuté l'arrière d'un véhicule à 
Saint-Pamphilc, à une centaine 
de kilomètres à l'est de Québec. 

Un autre accident de moto sur­
venu samedi soir à Lachine a coû­
té la vie à Stéphane Molsan, aussi 
âgé de 20 ans, de LaSalle, en ban­
lieue de Montréal. 

Un garçonnet de 9 ans, Cralfr 
Kislingbury, de Bcaconsfield, a 
été tué jeudi soir lorsque sa bicy­

clette a été renversée par une voi­
ture. 

Chris Verfaille. 20 ans. de Saint-
Grégoire, a perdu la vie vendredi 
matin dans le capotage de son vé­
hicule, à Gentilly. 

Un autre accident de la route 
survenu vendredi matin, à St-Ca-
simir, dans le comté de Portneuf, 
a coûté la vie à Sylvain Mongrain, 
24 ans, originaire du Cap-de-la-
Madeleine. 

Un homme de 41 ans, de Gran-
by, Guy Robert, a été mortelle­
ment blessé vendredi midi lors­
que sa quadri-moto a fait une em­
bardée à la suite d'un accrochage 
avec un autre véhicule du même 
type, à Saint-Ange-Gardien. 

Vers lHhOO. vendredi, à East­
man, dans les Cantons de l'Est, 
Michel Belhumeur, 28 ans, de 
Sherbrooke, a perdu la vie lors­
que son automobile est allée per­
cuter un arbre en bordure de la 
route 112. 

Par ailleurs, une collision entre 
deux véhicules survenue samedi à 
Georgeville, près de Sherbrooke, 
a causé des blessures à dix person­
nes. Huit d'entre elles s'étaient 
entassées sur la banquette avant 
d'une camionnette qui est venue 
en collision avec une automobile 
dans laquelle voyageaient deux 
autres personnes. Plusieurs jardiniers professionnels de Laval ont déjà planté de la salade. PHOTO RENE PICARD. LA PRESSE 
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De la loggia de la basilique vatlcane, le pape Jean-Paul II a donné sa bénédiction « Urbi et Orbi • à la ville de Rome et au monde 
entier. P H 0 T O K U T E R 

Jean-Paul II souhaite que l'homme ne 
se réduise pas lui-même à un objet 
Agence France-Prewe 

CITÉ DU VATICAN 

• lean-Paul II a prie dimanche 
pour que l'homme d'aujourd'hui 
ne soit pas réduit à un objet, de­
vant une foule extraordinaire de 
200 000 pèlerins du monde entier 
— 300 000 selon la télévision ita­
lienne — rassembles sur la place 
Saint-Pierre, transformée en jar­
din par des horticulteurs néerlan­
dais. 

Avant de donner sa benedic­
tion solennelle « Urbi et orbi », à 
la ville et au monde, de la loggia 
de la.basilique vaticane, le chef 
de l'Église catholique a lu son 
message de Pâques. 

« Nous t'en prions, Seigneur 
des vivants. Fais que l'homme de 
l'ère technologique, a-t-il dit, ne 
se réduise pas lui-même à un 
objet, mais qu'il respecte, dès son 
tout premier commencement, la 
dignité qui lui est propre, à la­
quelle il ne peut renoncer. Puisse 
ne jamais s'éteindre dans l'hom­
me contemporain, a-t-il ajouté, le 
respect admiratif pour le mystère 
d'amour qui entoure son entrée 
dans le monde ». 

Il y a un mois, le Saint-Siège a 
publié un document « sur le res­
pect de la vie humaine naissante 
et la dignité de la procréation ». 

condamnant toute forme d'expé­
rimentation en ce domaine et no­
tamment les bébés-éprouvette. 

Dans son message, le souverain 
pontife a prié le Seigneur de « de­
meurer auprès de l'homme d'au­
jourd'hui que la mort, avec la fas­
cination de ses ténèbres, tente et 
séduit de mille façons ». « Accor­
de à l'homme, a-t-il poursuivi, de 
redécouvrir la vie comme un don 
qui, dans chacune de ses manifes­
tations, révèle l'amour du Père: 
lorsqu'elle se répand dans ceux 
qui sont renés des fonts baptis­
maux, ou qu'elle jaillit dans cha­
que fibre du corps qui se meut, 
respire, goûte la joie, lorsqu'elle 
se déploie dans les multiples va­
riétés d'animaux, ou qu'elle revêt 
la terre d'arbres, d'herbes, de 
fleurs... » 

Voeux en SO langues 
lean-Paul 11 a ensuite donné sa 

bénédiction solennelle, chantée 
en latin, qui permet de gagner 
l'indulgence plénière même par 
télévision et par radio. 11 a adres­
sé ses voeux de bonne fête de Pâ­
ques en cinquante langues, y 
compris les idiomes africains et 
asiatiques les plus répandus, tels 
que le swahili, l'hindi, le tamil et 
le malavalam. 

Plusieurs centaines de millions 
de personnes ont pu suivre la cé­

rémonie, sur leurs écrans ou u I H 
radio. Une cinquantaine de pays 
de tous les continents étaient re­
liés à Rome en mondovision, tan­
dis que Radio Vatican diffusait 
son émission jusqu'en Chine et 
les régions les plus reculées du 
globe. 

Le pape avait célébré aupara­
vant la messe de Pâques sur le 
parvis de la basilique Saint-Pierre 
transformée en véritable jardin, 
sous un ciel bleu de printemps. 

Le fleuriste hollandais Nie van 
der Voort et son équipe ont déco­
re l'autel, la façade de la basili-

Deux médecins d'Ottawa sont 
nommés chevaliers de l'Ordre 
de Saint-Grégoire le Grand 
Preae Canadienne 

OTTAWA 

• Deux illustres médecins d'Otta­
wa, le psychiatre |ean-Yves Gos-
selin et le cardiologue Wilbert 
Keon seront tous deux élevés au 
rang de chevaliers de Saint-Gré­
goire le Grand, l'hommage le 
plus insigne que le souverain 
pontife puisse accorder à un laï­
que. 

Fondé par le pape Grégoire 
XVI en 1831, cet honneur est 
conféré a des catholiques « qui se 
sont signalés par leurs réalisa­
tions personnelles, tant au sein de 
l'Église que dans la société en gé­
néral », signale un communiqué 
émis par l'archidiocèse d'Ottawa. 

L'archevêque de la capitale na­
tionale, Mgr [oseph-Aurèle Plour-
de, a recommandé que cet hon­
neur soit conféré à ces deux émi-

Résultats 

nents citoyens a l'occasion *du 
20ème anniversaire de son éléva­
tion au siege episcopal d'Ottawa. 

Agé de 57 ans, le Dr Gosselin 
est directeur du département de 
psychiatrie de l'Hôpital général 
d'Ottawa depuis 1972 et profes­
seur de psychiatrie à la faculté de 
médecine de l'Université d'Otta­
wa depuis 1980. 

Le Dr Keon, qui est âgé de 51 
ans, est directeur de l'Institut de 
cardio logie de l 'Univers i té 
d'Ottawa où il a acquis une re­
nommée internationale grâce â 
son travail de pionnier dans le 
domaine de la chirurgie cardia­
que. 

La cérémonie d'investiture se 
déroulera dans la basi l ique 
d'Ottawa mercredi, sous la prési­
dence du nonce apostolique, Mgr 
Angelo Palmas, et en présence de 
l'archevêque d'Ottawa, I.-A. Mgr 
Plourde. 

V o u s p o u v e z miser j u s q u ' à 20h00 
le |our d u t l r a g * . 
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que, la loggia et les colonnades de 
50 000 fleurs et plantes. Sur 150 
mètres carrés de tapis d'herbe et 
50 sacs de terre amenés de leur 
pays, ils ont planté 15 000 tulipes, 
2 000 narcisses, des glaieuls, des 
il ha lias, des azalées ainsi que des 
rhodendrons, des bouleaux et 
même deux splendides magno­
lias. 

Au cours de la messe, célébrée 
en latin, le souverain pontife a 
donné la communion à une cen­
taine de fidèles, parmi lesquels 
son ami, l'écrivain français An­
dré Frossard, venu passer la fête 
de Pâques avec le pape. 

^ T E A S T R A L 

m , 

m 
Minolta Maxxum 5000 

i f f 3 3 * 
Appareil 35mm auto-focus avec objectif 
interchangeable, exposition multi-
programmée ou manuelle, transport 
du tilm motorisé et mesure du Hash à 
travers l'objectif. 

IMAGE 

Rabais 
<50 

t u moment de lâcha i 
d'un Minolta $ 0 0 0 

ou 7 0 0 0 . 

73-100 F/4.5 
Zoom «luiotoeus macro compact 
ê optique '-.i : i v mutti-couchca 
pour d r superbes portraits et 
pootoc daction C M 2 4 9 7 ? 
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70 000 pèlerins célèbrent 
le dimanche de Pâques 
dans la ville de Jérusalem 
d'après AP tl AFP 

PARIS 

• Les chrétiens du monde entier 
ont célébré le dimanche de Pâ­
ques et la résurrection du Christ. 

Quelque 70 000 visiteurs se 
sont rendus â Jerusalem, compa­
rativement â 50 000 l'année der­
nière. Tout s'est passé dans le cal­
me. Des soldats israéliens armés 
de pistolets-mitrailleurs, patrouil­
laient dans les ruelles de la 
Vieille Ville pour assurer la sécu­
rité des pèlerins se rendant â la 
basilique Saint-Sépulcre. 

Plus de 2 000 pèlerins ont assis : 

té à la messe â la basilique du 
Saint-Sépulcre, marquant l'em­
placement de la crucifixion du 
Christ. Les protestants ont assisté 
de leur côté, en dehors de la 
Vieille Ville, â des services reli­
gieux en plein air près de l'en­
droit où, selon le rite protestant, 
a eu lieu la résurrection du 
Christ. 

Giacomo Giuseppe, le patriar­
che catholique de Jérusalem est 
entré dans la basilique du Saint-
Sépulcre en procession, et a célé­
bré la messe en latin, en français 
et en arabe. Au dehors, un prêtre 
en robe de cérémonie jaune et 
blanche donnait la communion 
et les fidèles se massaient pour se 
rapprocher de lui. 

En Grande-Bretagne, Robert 
Runcie, l'archevêque de Cantor-
bery, a dédié les prières de Pâques 
aux prisonniers de conscience et 
à tous ceux « enfermés dans tout 
conflit humain ». 

L'archevêque, durant son ser­
mon, a remercié ceux, toutes con­
fessions confondues, qui ont prié 
pour la libération de Terry Wai-
te, son émissaire spécial disparu 
depuis le 20 janvier dernier â Bey­
routh alors qu'il tentait de négo­
cier la libération de otages occi­
dentaux détenus au Liban. 

Robert Runcie, chef spirituel 
de l'Église d'Angleterre et des 70 
millions d'anglicans dans le mon­
de, a par ailleurs enjoint ses fidè­

les au renouveau de la foi, « ce 
dont nous parle Pâques ». 

Foule nombreuse en URSS 
La fête de Pâques, célébrée cet­

te année le même jour par toutes 
les églises chrétiennes, a attiré en 
Union soviétique une foule de 
très nombreux croyants dans les 
cathédrales, églises et temples ou­
verts au culte. 

L'agence TASS a rapporté di­
manche que les services religieux 
de Pâques ont été célébrés en Li-
thuanie « en présence d'un grand 
nombre de croyants». Une im­
portante et active communauté 
catholique existe dans les pays 
baltes, en particulier en Lithua-
nie. 

À Moscou, aussi bien dans la 
cathédrale de l'Epiphanie — où 
le corps diplomatique se pressait 
pour entendre le sermon du pa­
triarche de Moscou et de toutes 
les Russies, Mgr Pimen —, que 
dans de plus petites églises, une 
imposante foule a assisté aux offi­
ces religieux. 

En Pologne, la féte de Pâques a 
été placée cette année sous le 
double signe du 3ème voyage en 
juin de lean-Paul II dans son pays 
natal. 

Dans son sermon pascal pro­
noncé dimanche en la cathédrale 
Saint-Jean de Varsovie devant de 
nombreux fidèles, le cardinal pri­
mat de Pologne, Mgr )ozcf 
Glemp, a lancé un appel deman­
dant aux Polonais de mettre une 
sourdine â leurs différends et de 
« s'unir » pour accueillir le Sou­
verain Pontife dans la « dignité ». 
Par ailleurs, des manifestants se 
sont rassemblés dimanche devant 
deux bases militairs américaines 
en RFA, dans le cadre des tradi­
tionnelles marches anti-nucléai­
res de Pâques. 

Selon les organisateurs, I 000 
personnes se sont massées devant 
l'une des bases a Mutlangen, dans 
le centre de la RFA, où sont sta­
tionnés des missiles Pershing 2. À 
Hasselbach, à l'Ouest de Franc­
fort, 2 500 manifestants ont défi­
lé sans incidents devant la base 
américaine abritant des missiles 
Cruise. 
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70-30OM» 
Zoom téléobjectif compact à longue portée pour 
de gros-plans saisissants! Mise au point macro et 
verre optique traité multi-couches. Il vous rapproche 
jusqu'à 6x du sujet! 
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Minolta Maxxum 7000 

ÎÏÏ7 3 9 9 
Appareil 35mm à système autofocus 
incorporé. Contrôle et transport du film 
motorisés, affichage complet de 
l'information et débrayage de 
l'automatisme. 

SOLDE D'OBJECTIFS 
MINOLTA MAXXUM 

O r d Vente Rabais 

Minolta 28mm 179.77 149.77 *30 

28-85mm 399.77 349 77 *50 

35-70mm 229.77 199.77 *30 

70-2t0mm 319.77 289.77 '30 

100-200mm 229.77 199.77 '30 

50mm F/1.7 100.77 - -

Image 75-200mm 269.77 249.77 *20 

Raba is $ 20 
Appareil 35mm à mise 
au point pré-réglie, avance 
& rebobinage du film motori­
sés et Nash électronique 

^ipeorporé. 

Polaroid 

i w 

Nouvel appareil instantané utilisant 
des signaux audio-visuels pour réus­
sir de superbes photos! Un cerveau 
électronique contrôle automatique­
ment la focalisation, le Hash et 
l'exposition. Utilise un nouveau film 
de format rectangulaire qui permet 
de cadrer encore mieux) 
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PENTAX 

Rabais $ 20 
P o n t n x H i l e w n a p l i i M 
Appareil 3Smm autofocus, 
compact, avec couvercle à 
glissière. Mise au point, expo­
sition et flash automatiques 
Entraîneur de tilm motorisé. 

199" 

MINOLTA 

Ml—Hej et Tele data 
Appareil 35mm autofocus avec 
avance et rebobinage du film 
motorisés. Dos-dateur au quarte 
qui imprime la date sur vos photos! 
Couvre objectif el flash incorporés. 
Lentille standard/téléobjectif 
intégrée! 

2 9 9 " 

astral 
VOTRE IMAGE DE PRESTIGE 

A D R E S S E S O E S S U C C U R S A L E S : 
• Carrotour U M I 4 4 7 7 M 4 

• Mail Ch impinn 6 7 1 . 5 9 3 $ 

• 1411 , Sle-Catheflna Ouetl 335 1IV» 

• 7 0 3 6 , Sainl-Huberl 2 7 1 - 1 4 3 5 

• Rockland Centre 7 3 3 - 2 6 6 9 

• La* P r o m e n a e M s i - B r u n o 6 S 3 - 4 4 2 6 

• 2 0 2 0 , Univ*r» i l * 8 4 9 - 7 3 4 1 

• Ga l * r i *a d Anjou . 3 S 4 - 2 0 0 I 

• C c n l i * D o t v a l . . . . . . 63b-«221 

• P l a n C ô t * - d * * - N * t o * * . 3 4 3 - 5 2 9 * 

OStfO? -
K a j e i m i A j t . i l avec 
llÉ\ELOP**.MEMT COULEUR SUR PLACE 
P U U » Alrtl».Nll ion M 3 - 7 2 0 9 
Plaça Ville-Marte »;» 9 » ; I 
P»*C* \Awtu 13*-a272 
C*nh» Felrvlew MS-ese3 
C*nh» d'echeta Boulevard 721 3*39 
C*nlr» Laval e e e X M M 
C*n*touf Angngnon laVatll 
« I * . Ste-Cettwrlne Eat 442 S226 
H o c * Venuin** 355-4709 
PLACE BONWEMTURE . . . . i ;» 4 3 7 4 
COMPLEXE OESJ4JWN4S.. .441-12le 

http://Ajt.il
file:///Awtu


LA PRESSE, MONTRÉAL, MARDI 21 AVRIL 1987 • A 5 

Furieux, Gérald Larose nie s'être prêté à 
un marchandage pour éviter d'être accusé 
Le président de la CSN maintient ses attaques à l'endroit de la SQ 

Santé et bien-être 

A N D R É P É P I N 

• Le président de la CSN. M. Gérald Larose, 
est outré. Il n'admet pas que le ministre de la 
Justice, M. Herbert Marx, laisse croire que le 
président de la CSN se soit prêté à un mar­
chandage indécent, à un troc en échange des 
responsabilités évidentes de la SQ. 

M. Larose réagissait ainsi à un article pu­
blié dimanche dans La Pressed qui indiquait 
que le ministre de la Justice ne porterait pas 
d'accusation contre M. Larose pour les décla­
rations que ce dernier avait faites quelques 
heures après la mort de Gaston Harvey, sur­
venue durant une manifestation des anciens 
travailleurs du Manoir Richelieu à Pointe-au-
Pic. M. Larose avait alors accusé la SQ d'avoir 
tué Gaston Harvey. 

La semaine dernière, M. Marx a annoncé 
qu'aucune accusation ne serait portée contre 

les agents de la SQ, le rapport du coroner Ro­
bert Sansfaçon ne lui permettant pas d'identi­
fier des éléments de preuve suffisants pour 
porter des accusations. 

C'est à la suite de cette décision, rendue par 
le ministre Marx, que La Presse a interrogé la 
SQ au sujet d'éventuelles poursuites qui pour­
raient être intentées contre le président de la 
CSN. Un porte-parole du directeur Jacques 
Beaudoin a alors indiqué qu'aucune accusa­
tion ne serait portée mais que le directeur dé­
plorerait publiquement la déclaration que le 
président de la CSN avait faite quelques heu­
res après la mort de M. Harvey. 

L'article de La Presse ne faisait cependant 
pas mention de troc ou de marchandage. 

«Que le porte-parole du ministre de la jus­
tice soit la SQ et que le ministre de la Justice 
planifie ses stratégies avec son corps policier 
est quelque chose de véritablement inquié­
tant pour notre démocratie», a par ailleurs 
déclaré le président de la CSN pour protester 

contre le fait que l'information avait été con­
firmée par un porte-parole de la SQ. 

«Nous souhaitons que le ministre de la Jus­
tice et le directeur de la SQ expliquent publi­
quement et réfutent le rapprochement qu'ils 
ont voulu faire en liant la réputation du prési­
dent de la CSN à l'abandon de poursuites cri­
minelles contre les policiers responsables de 
la mort de Gaston Harvey » , a dit M. Larose. 

Quant à la déclaration qu'il a faite après la 
mort de M. Harvey, M. Larose a déclaré: «Je 
n'ai jamais affirmé que la SQ avait planifié la 
mort d'un homme, l'ai dit que sa mort avait 
résulté de l'action violente de la SQ. C'est une 
accusation que j'ai toujours maintenue et que 
je maintiens encore». 

M. Larose soutient enfin qu'il n'a rien à se 
reprocher. «C'est aujourd'hui a la SQ de ren­
dre des comptes et d'expliquer à la population 
du Québec pourquoi le coroner Sansfaçon ac­
cable leur corps policier et s'interroge sur le 
comportement de certains de ses membres». 

L ex-pavillon du Japon 
sérieusement endommagé 
par un incendie 
G l I X f i S S T - J B A W 

• Un incendie a sérieusement 
endommagé l'intérieur de l'ex-pa­
villon du lapon dans l'île Sainte-
Hélène, dimanche après-midi. 

Le feu, qui a nécessité deux 
alertes, a été signalé vers midi. 
Une quarantaine de pompiers de 
la caserne de l'île Sainte-Hélène 
et de Montréal ont combattu l'in­
cendie pendant près de deux heu­
res. Selon les premières constata­
tions des enquêteurs, des vanda­
les seraient impliqués dans cette 
affaire. 

Le chef de district Roger Me­
nard, qui dirigeait les opérations, 

O N F A I T L E C O N T A C T 
• PARTENAIRES SPORTIFS 
• C O - V A C A N C I E R 

• CO-VOITURAGE 
• C O L O C A T A I R E 

7 jouis 9 à 1 7 fybÙVlZ 846-2888 

a précisé que le leu avait surtout 
consumé des matériaux à l'inté­
rieur de l'édifice constitue de 
poutrelles de béton. Le toit du pa­
villon a par ailleurs été grave­
ment affecté. 

Un pompier, M. André Hébert, 
a été blessé à l'épaule par la chute 
d'un tuyau et a été conduit à l'hô­
pital. Un de ses confreres, le pom­
pier J. Fortin, a été incommodé 
par la fumée. 

Le pavillon du Japon était dés­
affecté. Il appartient à la Ville de 
Montréal, qui pourrait mainte­
nant décider de le démolir. Il 
s'agissait de l'un des derniers pa­
villons de l'Exposition internatio­
nale de 1967 encore intacts dans 
l'Ile Sainte-Hélène. 

Il n'a pas été possible, en fin de 
semaine, d'obtenir plus d'infor­
mations de la Ville concernant 
l'avenir de l'édifice. 
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ENTREPOSAGE 
F O U R R U R E S 

• Sur un s imp le appe l , 
nous passerons cher­
cher votre manteau. 
—10% su r l ' en t repo ­
sage pour l'âge d 'or 

• Pour une protect ion sûre, 
c o m p o s e z le 

522 -3181 

1473, rue Amherst, Montréal 

UN NOM TJE CONFIANCE" 

Çhandelie 

wuverfëf 
Le restaurant Le Chandelier vous présente 

un menu classique et un menu création 
que vous aimerez découvrir. 

Dans une maison historique,1 chaleureuse et digne, 
nous vous servirons avec talent, imagination, 

et élégance, un repas remarquable 
qui vous procurera bien des plaisirs. 

Ajoutez Le Chandelier à votre itinéraire gastronomique 
quelle belle découverte ! 

• Menu classique • Menu création • Salon privé 

825, rue Côte Vertu, à l'ouest de l'autoroute des Laurentides. 
Ville Saint-Laurent 

Pour réservations: 748-5800 Stationnement gratuit 

Mutilation de Carmen Quintana: 
un rapport de police contredit 
les versions officielles 
Rciltcr 

SANTIAGO 

• Un rapport de la police chi­
lienne sur le décès de Rodrigo 
Rojas et la mutilation de Car­
men Quintana contredit les 
conclusions officielles selon 
lesquelles les deux jeunes se 
sont eux-mêmes infligé leurs 
blessures. 

C'est ce que rapportait, hier, 
le magazine Hoy, un organe de 
l'opposition au Chili. Dans son 
édition hebdomadaire. Hoy 
écrit que le rapport appuie les 
déclarations des victimes selon 
lesquelles les militaires les ont 
aspergées d'essence et leur ont 
mis le feu, au cours de manifes­
tations anti-gouvernementales, 
en juillet dernier. 

Rodrigo Rojas. un Chilien 
possédant le statut de résident 
américain, est mort de ses bles­
sures cinq jours après l'inci­
dent, survenu le 2 juillet 1986, 
tandis que Carmen Glor ia 
Quintana est toujours soignée 
à Montréal pour des brûlures 
couvrant 60 p. cent de son 
corps. 

Hoy indique que le rapport 
de police a été remis au tribu­
nal militaire en octobre. Néan­

moins, en janvier 1987, un juge 
militaire décidait de réduire les 
accusations qui pesaient contre 
le lieutenant Pedro Fernandez, 
d'usage inutile de la violence 
entrainant la mort et des bles­
sures graves, à une accusation 
de négligence pour avoir omis 
de s'assurer que les deux jeunes 
recevraient les soins d'un mé­
decin. Le lieutenant a été libé­
ré sous caution. Aucune accu­
sation n'a été portée contre les 
autres membres de la patrouil­
le militaire impliquée dans 
l'incident du 2 juillet. 

Le rapport affirme que l'en­
gin incendiaire qui a provoqué 
les brûlures a nécessairement 
été jeté délibérément, et non 
pas échappé accidentellement 
par l'une des victimes, comme 
l'affirmaient les membres de la 
patrouille. 

« Les blessures ont été pro­
duites par une bombe chimi­
que incendiaire jetée d'une dis­
tance n'excédant pas 1,5 verge 
des victimes » , note le premier 
paragraphe du rapport repro­
duit par le magazine. Selon le 
rapport, l'autopsie du jeune 
homme et la description des 
blessures de Carmen Quintana 
indiquent que les vêtements 
des victimes ont été aspergés 
d'essence. 
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DALE CARNEGIE® 
F o n d a t e u r e t 

a u t e u r d u l ivre 
« C o m m e n t s e 

f a i r e d e s a m i s » 

GRÂCE AU COURS 
DALE CARNEGIE ® 

• Sachez parler en public 
• Ayez une conversation 

intéressante 
• Communiquez efficacement 

[HOMMES et FEMMES 

• Améliorez vos relations 
humaines 
Apprenez à contrôler la 
tension et les soucis 

LES COURS D E B U T E N T LE LUNDI 4 MAI 
A 18 h 30 

Appelez pour O f t 7 Présente par E.J 
rendez-vous: » W W I < f c w f Glowka&Ass 

3 0 0 . L e o - P a r i s e a u , Suite 7 1 4 (angle d e s Pins et d u Parc) 
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• Électrique e Électronique e Manuelle 

N o u s demandons des: 
m a c h i n e s à écr i re ( tous les m o d è l e s a c c e p t é s ) pour les ré ­
parer et l es véri f ier c o m p l è t e m e n t et g ra tu i tement . Travai l 
e f f e c t u é par n o s é tud iants - techn ic iens e n s t a g e d e p e r f e c ­
t ionnement . 

e Reparation professionnelle! GARANTIE 3 MOIS! 

Noua avons besoin de tous les modèles 
de machines. 

Contiez nous la vôtre! 

'Profitez-en et appelez-nous! 

HEURES D'AFFAIRES: 
Lundi a u v e n d r e d i 

9 h o 1 7 h i 

C e n t r e d e F o r m a t i o n 
Technique de machines de bureau 
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Les hygiénistes dentaires 
déçus du rapport Brunei 

H U C U I T T I 
R O B I R C I 

L# Associa­
tion des 

'Jt hygiénistes den-
/jCL.,,, taires du Qué-

v * ^ bec s' indigne 
devant la re­
commandation 
du rapport Bru-

net (sur l'avenir des CLSC), qui 
vise à abolir les programmes de 
prévention en santé dentaire 
dispenses par ces établisse­
ments. 

En ce mois de la santé den­
taire, l'Association rappelle 
que depuis une dizaine d'an­
nées, des efforts considérables 
ont été faits par les hygiénistes 
dentaires pour améliorer la 
santé dentaire des Québécois. 
« L'arrivée des hygiénistes den­
taires en CLSC, depuis cinq 
ans, a permis à ces profession­
nels de rejoindre une plus 
grande partie de la population 
et de jouer, dans un contexte 
de santé globale, un rôle déter­
minant dans l'amélioration de 
la santé dentaire des jeunes au 
Québec. » 

À son avis, il serait aberrant 
de couper la prévention en san­
té dentaire, au profit des soins 
curatifs en cabinet de dentiste. 
« Ce serait inciter davantage la 
population à la négligence, 
puisque les traitements de ses 
conséquences seront défrayés 
par l'État de toute façon » . 

ANTI-GYMNASTIQUE: 
MA FOI, C'EST VRAI! 
Peu importe le nom qu'on 

lui donne, anti-gymnastique 
ou gymnastique douce, il s'agit 
d'un programme de remise en 
forme très spécial, qui sollicite 
les muscles que l'exercice tradi-
tionnel et la pratique des 
sports négligent. Avec un ma­
teriel de base très simple (bal­
les, bâton rembourré), on met 
enfin à contribution ces mus­
cles oublies qui rouspètent 
sous l'excès de stress auquel 
nous soumettons quotidienne­
ment notre carcasse et nous 
donnent maux de dos, de cou, 
céphalées, névralgies faciales 
et autres douleurs chroni­
ques... 

Au Québec, il y a au plus 
cinq ou six spécialistes de cette 
technique mise au point par 
Thérèse Bertherat en France. 
Accompagnée par Marie-Thé­
rèse Chalifour, qui a acquis 
une formation complète, je 
viens d'en découvrir les vertus. 
Vrai , c'est ef-fi-ca-ccl Mme 
Chalifour, qui vise surtout une 
clientèle de personnes hyper-
actives sur le marché du tra­
vail, offre, à prix fort raisonna­
ble, des sessions à des petits 
groupes ou en individuel, lnf: 
387-7541 (le matin seulement). 

A LA PRÉSIDENCE 
DE L'AHC 
La directeur général de l'hô­

pital Louis-H. Lafontaine. M. 
Jacques Nolet, a été nommé ré­
cemment à la présidence du 
conseil d'administration de 
l'Association des Hôpitaux du 
Canada. 

M. Nolet, qui a siégé à de 
nombreux comités de l'AHC 
au cours des dernières années, 
est également membre du co­
mité exécutif et du conseil 
d'administration de l'Associa­
tion des hôpitaux du Québec et 
du Conseil régional de la santé 
et des services sociaux de 
Montréal. 

Jacques Nolet, président de 
l 'Association des hôp i taux du 
Canada 

VIDÉO SUR LE SUICIDE 
Le Département de santé 

communautaire Maisonneuve-

Rosemont, et le Centre de com­
munication en santé mentale 
de l'hôpital Rivière-des-Prai-
ries, viennent de se voir attri­
buer le prix annuel d'excellen­
ce de l'Association de santé pu­
blique du Québec pour leur 
co-production « 17ans... la vie 
derrière soi». Ce prix voulait 
souligner la qualité et la perti­
nence exceptionnelles de ce 
vidéo de 30 minutes sur l'ap­
proche préventive d'un un pro­
blème social de plus en plus 
préoccupant: le suicide chez les 
15-24 ans, deuxième cause de 
mortalité dans ce groupe d'âge. 

SAINT-EUSTACHE: 25 ANS 
L'hôpital de Saint-Eustache 

célèbre son 25e anniversaire. 
Un gala à l'hôtel Sheraton de 
Laval réunissait le 11 avril tou­
te la « famille » , médecins, in­
firmières, administrateurs, per­
sonnels de soutien, etc. Les 600 
invités ont eu droit à un exci­
tant défilé de mode, présenté 
par des employés de l'hôpital. 
Mais les grandes vedettes de la 
soirée ont été Christian Mar­
tin, et Mme Gisèle Grégoire, 
lui comme premier « bébé » de 
la pouponnière (il fêtait ses 25 
ans ce jour même), et elle, l'in­
firmière-chef qui l'a reçu dans 
la salle d'accouchement. 

AMOUI: 25 ANS 
L'hôpital d'Amqui célèbre 

aussi son quart de siècle. À cet­
te occasion, le comité organisa­
teur des festivités entend favo­
riser de grandes retrouvailles 
durant le week-end des 5 et 6 
septembre prochain. Pour que 
la fête soit réussie, il invite tou­
tes les personnes qui ont déjà 
travaillé à cet hôpital à com­
muniquer avec lui, à l'adresse 
suivante: le Comité du 25e, Hô­
pital d'Amqui, 135 rue de l'Hô­
pital, Amqui, Québec G0| IB0. 

SEMAINE DU BENEVOLAT 
Dans le cadre de la Semaine 

nationale du bénévolat, le Cen­
tre de bénévolat de la Rive-Sud 
tient un colloque le 25 avril. 
Au gymnase de l'école 
Bourgeois-Champagnat, 2180 
Brébeuf, coin Cherbourg, à 
Longueuil. Inscription gratui­
te. La première partie est réser­
vée aux bénévoles du Centre, 
mais, à compter de 15 h 30, le 
colloque est ouvert à toutes les 
personnes et groupes intéres­
sés. Au programme, un specta­
cle d'improvisation par le Stu­
dio-Théâtre. Pour plus d'infor­
mation: 670-6365. 

COLLOOUE APIDES 1987 
Toutes les infirmières sont 

invitées à participer au collo­
que APIDES 1987 (Association 
professionnelle des infirmiè­
res-ers diplômees-és des études 
supérieures), le 23 avril, à l'hô­
tel Delta, à Montréal. Le 
thème: « Les programmes de 
soins et d'enseignement » . lnf: 
(514)656-7639. 

DERNIERS PARUS 
Le printemps nous apporte 

une véritable avalanche d'ou­
vrages sur la santé. Impossible 
de parler longuement de cha­
cun d'eux. À titre indicatif, 
voici quelques titres suscepti­
bles de d'intéresser certaines 
catégories de lecteurs et lectri­
ces: 
• La chirurgie vasculaire. Le 
pontage coronatien. La dialyse 
et la greffe du rein. Trois petits 
ouvrages bien faits, accessibles 
aux profanes, signes par Jean-
Claude Paquet, l'excellent 
chroniqueur et vulgarisateur 
scientifique. Dans la collection 
Mieux connaître une interven­
tion chirurgicale. Aux Éditions 
de l'Homme. D'autres titres à 
venir.$9,95 chacun. 
• £fre en forme, malgré ses 
troubles cardiaques, par un 
médecin opéré du coeur, Bruce 
Taylon (en traduction). Ré­
pond à une foule de questions 
des cardiaques, suggère des ex­
ercices précis et une diète 
adaptée. Aux éditions Trans­
monde. $9,95. 
• Être en forme, malgré l'arth­
rite rhumatoide, par lean 
Gairdner, spécialiste en réédu­
cation. Même éditeur. $9,95. 
• Être en forme, malgré ses 
maux de dos, par Suzan Shaw, 
physiothérapeutc. Même édi­
teur. $9,95. 
• Ces iles en nous, propos sur 
l'intimité, un ouvrage signé 
Denis Pelletier, auteur de 
l ' A r c - e n - s o i . psychologue et 
professeur à l'Université Laval. 
Un livre-baume qui nous aide à 
savourer les moments de pléni­
tude contenus dans nos jour­
nées ordinaires. Chez Québec-
Amérique. $12,95. 

Pierre Foglia est en 
congé. Sa 
chronique 
reviendra jeudi. 
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L'évêché de St-Hyacinthe enverra une douzaine de 
cadeaux au Vatican pour la béatification de Mgr Moreau 
Presse Canadienne 

SAINT-HYACINTHE 

Le pape l e a n - P a u l 11 recevra 

une douzaine de présents du dio­
cèse de Saint-Hyacinthe à l'occa­
sion de la béatification de Mgr 
Moreau, le 10 mai à Rome. 

En plus de ces divers présents 

(des objets d'artisanat pour la plu­
pa r t ) , on r e m e t t r a au chef d e 
l 'Église c a t h o l i q u e « que lques 
milliers de dol lars» , comme le 
veut la coutume. 

« C'est tout ce qu'on va donner 
au Vatican », a expliqué récem­
ment dans une interview à la 
Presse Canadienne le chancelier 
de l'évêché, Mgr fean-Roch Choi-

J'ai confiance en mon représentant DS 
parce qu'il sait comprendre mes besoins et 
qu'il m'aide à atteindre qu 
mes objectifs financiers. » 

Mme Denize Tousignant 
Vétérinaire et femme d'affaires - Québec 

•Le |our ou j'ai decide de planifier mon avenir financier, j'ai pris une bonne décision 
en choisissant quelqu'un qui comprend mes besoins et qui possède les compétences nécessaires 
pour bien me conseiller: un représentant DS. 

Lors de ma premiere rencontre, je lui ai fait part de ma situation financière et de mes objectifs. 
Il s'est montre très attentif. Puis, il m'a aide à élaborer un plan d'investissement sur mesure 
comprenant divers types de placements: actions, obligations, titres admissibles au RÉA, 
ainsi qu'un RECR adapte à mes besoins. De plus, il m'a suggéré de constituer un portefeuille 
de placements au nom de ma compagnie, ce qui s'est avéré très profitable 
du point de vue fiscal, entre autres. 

Depuis que je fais affaire avec DS, ma situation 
financière s'est améliorée et ce, en partie grâce 
à l'expérience et au professionnalisme de mon 
représentant. En somme, depuis que 
j'ai choisi DS, je peux envisager mon avenir 
financier avec plus de confiance.» 

JOS ) Dominion Securities 

N o u s choisir pourrai t être entre mei l leur placement 

» v 

r 
Pour plus 
de renseignements: 
Montréal (514) 282-5200 
Québec (418) 641-1124 
Laval (514) 687-9330 
Sherbrooke (819) 821-4060 
Pbintf-aaire (514) 694-7560 

• r ' 

nière, le grand responsable de 
l'organisation de la béatification 
pour le diocèse. 

« Le Vatican ne nous demande 
rien. Il ne s'enrichit pas avec une 
béat i f icat ion », ajoute-t-il. Les 
seules autres dépenses que devra 
engager l'évêché serviront à in­
demniser le Vatican pour l'orga­
nisation matérielle de la messe 
qui aura lieu sur le parvis de la 
basilique Saint-Pierre. 

La délégation de religieux qui 
se p r é s e n t e r a q u e l q u e s j ou r s 
avant la cérémonie à Rome re­
mettra au pape des objets qui sont 
reliés directement avec l'événe­
ment. La plupart ont été spéciale­
ment fabriqués, souvent bénévo­
lement par les artistes. 

Deux des présents seront of­
ferts par des religieux apparte­
nant aux deux communautés fon­
dées par le quatrième évêque de 
Saint-Hyacinthe. Les Soeurs de 
Saint-Ioseph de Saint-Hyacinthe 
ont fait frapper un presse-papier 
en laiton plaqué or, comportant 
un médaillon de Mgr Moreau. Les 
Soeurs de Sainte-Marthe ont fa­
briqué une étole. 

Un honneur 
C'est soeur Lina Gagné, sacris­

tine depuis 16 ans à la cathédrale 
qui a confectionné le vêtement 
sacerdotal, fait de brocart. Quand 
on lui a présenté le projet, soeur 
Lina ne l'a pas cru. « Franche­
ment, quand on m'en a parlé, j 'ai 
pe rdu le souffle », dit-elle en 
riant. « Je me suis demandée com­
ment ça se faisait qu'on m'en par­
lait à moi. Après ça, je me suis dit 
que puiqu'on me le demandait, 
j ' en é tais capable . Après tout , 
c'est presque un honneur de faire 
ça pour le pape ». 

C'est aussi pour soeur Lina une 

sor te de prix de c o n s o l a t i o n . 
« C'était une consolat ion pour 
moi parce que je suis privée d'al­
ler à Rome, Je me suis dit que 
j'avais travaillé un petit peu pour 
le Saint-Père. » 

Par ailleurs, certains établisse­
ments commerc iaux on t com­
mandé des oeuvres spéciales, à 
leurs frais, pour les i é m e t t . - à 
jean-Paul I I . On retrouvera une 
cassette vidéo, un tuyau d'orgue 
miniature, deux statues, un mis­
sel. Deux livres, dont une biogra­
phie richement reliée du bien­
heureux, seront ajoutés à la liste, 
ainsi qu'un crucifix en nacre de 
perle ayant appartenu à Mgr Mo­
reau. 

)ean-Paul II, qui reçoit par an­
née des centaines de cadeaux, ne 
les garde pas tous. Il fait comme 
les hommes d'Etat et les premiers 
ministres qui versent à un orga­
nisme tous les présents dont la 
v a l e u r e x c è d e u n e c e r t a i n e 
somme d'argent. 

« Ce qu'il peut redonner facile­
ment, je pense qu'il le fait », pré­
cise Mgr Choinière, qui cite en 
exemple les étoles, les missels ou 
les calices. « Il peut facilement les 
redonner à un évèque qui lui 
rend visite et aussi comme souve­
nir des événements qui peuvent 
avoir eu lieu. Il y a peut-être des 
choses plus belles et plus repré­
sentatives qui seront envoyées au 
Musée du Vatican. » 

D'ailleurs, mentionne l'évèquc, 
il est fréquent que les évéchés eu­
ropéens remettent en cadeau au 
pape des objets qui ont des utili­
tés pratiques comme des chaises 
roulantes et du matériel d'hôpi­
tal. Ces présents sont stockés dans 
les entrepôts du Vatican en atten­
dant leur distribution. 

Les pompiers maîtrisent 
deux incendies mineurs 
• Un i n c e n d i e a e n d o m m a g é 
hier midi le restaurant La Mère 
Martin, situé au 990, rue Saint-
Antoine à Montréal. L'incendie a 
vite été maitrisé par une trentai­
ne de sapeurs. Les dégâts ont sur­
tout été causés par l'eau et la fu­

mée. Plus tôt dans la journée, les 
pompiers de Laval sont interve­
nus pour éteindre un incendie 
qui avait éclaté au 1282 boule­
va rd Curé L a b e l l c . d a n s le 
quartier Chomedey. Le feu a pris 
naissance dans un commerce de 
vidéo. Personne n'a été blessé. 

Admissio 
des adultes 
Les adultes constituent une clientèle 
de choix pour l'Université Laval. En effet. 
4 2 % des étudiants inscrits cette année ont 
plus de 25 ans. 

Que ce soit pour des études à TEMPS COMPLET 1  

ou à TEMPS PARTIEL, par COURS DU JOUR ou COURS 
D U SOIR, l'Université Laval offre un évemail de cours ot de 
programmes dans plus de 125 champs d'études. 

CET AUTOMNE, PROFITEZ-ENI 

FAITES D E L'UNIVERSITÉ LAVAL 
U N PARTENAIRE P O U R VOTRE AVENIR 

D a t e s limites de demande d'admission 
> 1 " mai pour l'admission à un programme non contingenté 
• 1 " juin pour l'admission à des cours à titre d'étudiant libre 

Renseignements et formulaires d'admission 
Bureau d u raglstrilre 
Pavillon Jean-Charles-Bonenfant (2440) 
Université Laval 
Québec Q1K 7P4 
T é l . : (418) 656-3080 

UNIVERSITÉ 

1AVAL 
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Guy Pinard 

Des lauriers pour l'École Polytechnique 
Q uatre étudiants de l'Ecole Polytechnique ont récolté trois des 

sept prix (dont deux des trois premiers prix!) lors d'un con­
cours de conférences sur l'aéronautique et l'aérospatiale à l'Univer­
sité de Boston et au Massachusetts Institute of Technology, à la mi-
avril, contre des concurrents venus de ces trois institutions, plus les 
universités Princeton, de Syracuse, Clarkson et Polytechnic Institu­
te. Les représentants de l'Ecole étaient Philippe Désy, Christian Mas-
son, Jean-François Nantel et Francis Norman dm, fils de Jacques, de La 
Presse. 

La section du génie de l'environnement de l'École vient de pu­
blier, sous la direction des professeurs Claude E. Dellsle, de Poly, et 
Michel A. Bouchard, de l'Université de Montréal, un 
livre intitulé Les précipitations acides et leurs effets 
potentiels au nord du 5 5 e parallèle du Québec. 

René Dufour, professeur au Département de gé­
nie minéral a l'École, entreprendra en mai son 
mandat de président-élu de l'Institut canadien des 
mines et de la métallurgie. Il n'assumera toutefois 
ses fonctions qu'un an plus tard. 

Les professeurs de l'École ont beaucoup voyagé 
au cours des dernières semaines. Jean-Marie Gagne 
(génie physique) s'est rendu à l'Université de Swan- René Dufour 

sca, en Angleterre, et à l'Université de Toronto; Edward Sacher (gé­
nie physique) a passé un mois à l'Israël Institute of Technology, a 
Haifa, en plus de se rendre à Williamsburg, en Virginie ; Romano De 
Santls et Jules 0 Shea (génie électrique) ont participé à un sympo­
sium international, à Vienne; Jean-Marte Dorlot (génie métallurgi­
que) s'est rendu à Santa Barbara, en Californie ; Pierre N. Robillard 
(génie électrique) a été l'invité de l'Université de Tunnis, avant de se 
rendre à Banff. 

L'École Polytechnique et l'Agence canadienne de développement 
international ont signé, il y a quelque temps, un accord d'appui 
institutionnel à l'École nationale d'ingénieurs de Tunis. La respon­
sabilité du programme est allée à Roger Labonté, du Service de la 
coopération internationale. 

Bernard Sanschagrin, BohusIayFisa et Raymond Cauvin, du Groupe 
de recherche sur les plastiques et composites, ont mérité le Best 
Paper Award offert par le Composite Institute of the Society of the 
Plastics Industry, à Cincinnati, en février dernier. Ce prix n'a été 
remis qu'à trois des 100 textes de conférences soumis. 

Jean Paris (génie chimique) est présentement en congé sabbatique 
a l'École nationale supérieure de Mulhouse. 

AU GÉNÉRIQUE 
Edgar Fruitier, président 

d'honneur, Guy Belisle, maire de 
Saint-Eustache, et Pierre Carriè­
re, président de la Corporation 
des Fêtes de Saint-Eustache, dé­
voileront la programmation des 
Fêtes du 150e anniversaire des 
Patriotes demain, à 17 h, à l'hô­
tel Le Méridien. Pour informa­
tions: 472-4440, poste 421. 

Denis Lessard présentera une 
exposition d'assemblages intitu­
lée Vocabulaires, du 22 avril au 
17 mai, au 6585. rue Saint-De­
nis. Une rencontre avec l'artiste 
est prévue pour le samedi 25, à 
Ib h. Pour renseignements : 
271-7472. 

Edwin Birch propose une série 
de trois déjeuners-mode au res­
taurant tournant du G r a n d 
Hôtel, du 22 au 24 avril, dans le 
cadre de la Semaine de la secré­
taire. Pour renseignements : 
879-1370, poste 3235. 

Louise Lebrun interprétera des 
airs de Mozart. Gounod, Verdi, 
Puccini et Ravel notamment. 

lors d'un concert qui aura lieu 
jeudi, à 20 h, à la Maison de la 
culture de Notre-Damc-de-Gra-
ce, dans le cadre du mois consa­
cré à l'opéra. Pour renseigne­
ments: 872-2157. 

Luc Beauregard, de Beaure­
gard, Hutchinson. McCoy, Ca-
pistran, Lamarre et Associés, 
sera le conférencier lors du dé­
jeuner-causerie de la Société des 
relationnistes du Québec Inc. 
jeudi, à 11 h 30, à l'Auberge des 
gouverneurs du centre-ville, à 
Québec. 

Le Dr Armand Frappier, fonda­
teur de l'institut qui porte son 
nom, a accepté la coprésidence 
d'honneur (qu'il partagera avec 
le conseiller municipal Raymond 
Blaln) de l 'Expo-Scicnces Loi­
sirs de Montréal, qui aura lien 
les 23 et 24 avril, à l'aréna Bill 
Durnan, 4988, rue Vézina. Pour 
renseignements : 721-9188. 

Les amateurs d'arrangements 
floraux japonais auront le plai­
sir d'en voir de magnifiques lors 

de l'exposition Ikebana Interna­
tional, qui se déroulera du 24 au 
26 avril, à la salle Jacques Rous­
seau du lardin botanique de 
Montreal. 

Jacques Ouimette, président 
du Service d'attachés de presse 
Jacques Ouimette et Associés, 
annonce la no­
mination de Jo-
hanne F. Saint-
André au poste 
de d i rec t r i ce 
des opérations 
de l'entreprise. 

Johanne F. 
St-André 

Le Conserva­
toire de musi­
que de Mont­
réal propose un 
concert offert 
par Marie Dave-
iuy j eud i , à 
20 h, à la salle Saint-Sulpice de 
la Bibliothèque nationale du 
Québec. Pour renseignements : 
873-4031. 

Le 9 e congrès annuel de la So­
ciété Alzheimer du Canada se 
déroulera au Grand Hôtel, sous 

les auspices de la section mont­
réalaise, du 24 au 26 avril. Pour 
renseignements : 931-4211. 

Sylvie Chagnon, animatrice 
communautaire de la Ville de 
Sainte-Jul ie , rappelle que la 
sixième édition de Loisirs en 
fête se déroulera en deux tran­
ches. Le volet culturel aura lieu 
du 24 au 26 avril, et le volet 
communautaire, du I au 3 mai. 
Pour renseignements : 649-
1561. 

Christian Beaudoin. John Bell, 
Martin Cou sin eau. Marc Car land. 
Richard Havor, Marc Lafontan et 
Pierre Robitallle présenteront 
une exposition de leurs peintu­
res et de leurs sculptures, du 24 
au 2b avril, au 306, rue Saint-
Antoine est, troisième étage. 

Les finissants de l'École de 
mode du College Marie-Victorin 
seront au Salon de la femme, du 
24 avril au 3 mai, au Vélodrome 
olympique. Un des membres du 
groupe, Patrice Goulet, gagnait 
récemment le premier prix du 

P o l i c i e r s à l a retraite 
Le sergent-détective Guy Gelderbloom (à gauche) et le 

lieutenant-détective Maurice Pellerin ont pris leur retraite 
après plus de 25 ans de service à la police de la CUM. Ils ont 
été fêtés par plus de 200 confrères et amis, à la Fraternité 
des policiers de la CUM. Bonne retraite ! 

PHOTO ARMAND TR0TTIER, LA PRESSfc 

concours jeune designer, lors 
du Salon international de la Jeu­
nesse. 

Pierre-Claude Legris. créateur 
du Metropolis, qui sera une des 
plus grandes salles de divertisse­
ment au Canada, prépare fébri­
lement l'ouverture officielle, 
prévue pour le 28 avril. Le Me­
tropolis est logé dans l'ex-Théà-
ire français, au 59, rue Sainte-
Catherine est. 

Les pompiers de Brassard ré­
cidiveront, le 31 mai, en présen­
tant la troisième edition du Ro­
déo-Pompes au profit de l'Asso­
c ia t ion c a n a d i e n n e de la 
dystrophic musculaire. La jour­
née commencera à 9 h par la vi­
site des véhicules, au 3500, bou­
levard Lapinièrc. 

Jean Dupuis. responsable des 
Petites dénicheuses, fait la 
cueillette à domicile des meu­
bles, des articles usagers et des 
vêtements pour redistribution 
aux plus démunis. On peut le 
joindre au 270-2297. 

Suzanne Bernard, une résiden­
te de Drummondvillc âgée de 58 
ans, fut, en 1945, la femme la 
plus jeune a obtenir son brevet 
de pilote d'avion (aviation civile 

légère) au Canada. Elle avait 
alors 16 ans. 

Le sergent Andre Castonguay 
et le sergent-détective Wlllard 
Chiasson, tous deux du Service 
de la police de la C U M , ont cha­
cun un fils dans la Gendarmerie 
royale du Canada. Il s'agit de Mi­
chel Castonguay et de Denis 
Chiasson. 

Harry Qualman, de Saint-Lam­
bert, et Denis Thibault, de Mont­
real, représentent le Québec au 
sein du Conseil d'administra­
tion de Carrefour canadien in­
ternational, un organisme voué 
au développement international 
et à la sensibilisation aux pro­
blèmes du Tiers-Monde. 

L'Association régionale des 
Laurcntides de généalogie, d'hé­
raldique et de sigilligraphie Inc. 
a dressé un répertoire de tous les 
mariages des paroisses de Saint-
Mèdard de Coteau-Station et de 
Sainte-Anne-des-Plaines, ainsi 
qu'une compilation de tous les 
mariages par famille des Char-
bonneau. Alary, Gauthier et 
Therrien d'Amérique du Nord, 
documents qu ' e l l e offre en 
vente aux intéressés. Pour infor­
mations: Nicole Lorrain, 430-
7106. 

À JEUDI 

LA DIFFÉRENCE ENTRE UNE TENUE 
CONVENABLE ET UNE TENUE CHIC 

"Rancho" de Bally Suisse 
disponible en bleu marine, 
beige et blanc, largeurs 
petites et moyennes. 

"Enrico" de Bally Suisse 
disponible en beige, 
fauve et gris, 
largeurs moyennes. |S0^ 

BALLY 
767 rue St. Catherine 0. • 1125 rue St. Catherine 0. • 1 Westmount Square • Place Bonaventure • Mail Cavendish • Carrefour Laval • Centre Fairview. Pte. Claire • Les Promenades St. Bruno 
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La seule voiture du monde 
qui se conduit de foçon à rendre 
la conduite sécuritaire. 

L'Audi 5000 quattro. 
D'un point de vue sécuritaire, cette 

voiture est unique à cause de la façon 
dont elle se conduit lorsque vous freinez 
et lorsque vous êtes en marche. 

Lors d'un freinage d'urgence, par 
exemple, le système de freinage anti-
blocage émet jusqu'à 10 pulsations élec­
troniques à la seconde. 

Ceci empêche les roues de bloquer 
et vous aide à garder le contrôle direc­
tionnel de la voiture. 

Le système d'entraînement, doté de 

quatre roues motrices à fonctionnement 
constant, s'appelle la traction quattro. 

Chaque roue partage en tout temps 
la puissance-moteur avec les autres 
roues. Donc, si une ou même deux des 
roues éprouvent des difficultés sur une 
surface mouillée, boueuse, glacée, ou 
enneigée, les autres viennent à la rescousse 
pour garder la voiture à sa place, sur 
la route. 

Et voilà. Au freinage ou en marche, 
l'Audi 5000 quattro se conduit de façon 
à renre la conduite sécuritaire. 

A l'avant-garde du 
génie automobile. 

m 
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Claude Poirier 

Demain, mercredi ? h 

le 22 avril, « t e ^ 
émission spec i f s 

trcSelo^endireci 
SuPalaisdeJusUcc 

85MKVL 

Les USA extradent Linnas, 
soupçonné de crimes nazis 
Associated Press 

WASHINGTON 

• Le criminel de guerre Karl Lin­
nas a été extradé vers l'Union So­
viétique, hier soir, après avoir 
échoué à convaincre la Cour Su­
prême et le département de la |us-
tice de le laisser rester temporai­
rement aux États-Unis, a-t-on ap­
p r i s d e s o u r c e s 
gouvernementales. 

Condamné à mort par contu­
mace par l'URSS en 1962, il ris­
que l'exécution. 

Directeur du camp de concen­
tration de Tartu, en Estonie, de 
1941 à 1942, il est accusé d'avoir 
supervisé l'exécution de 2000 dé­
tenus. 

« Dites au peuple amér ica in 
que ce qu ' i l c o m m e t c 'est un 
meurtre, >• a déclaré Karl Linnas à 
son arrivée à l'aéroport Kennedy. 

Emmené de sa prison de New 
York, hier, par des agents fédé­
raux, Karl Linnas, 67 ans. a em­

barqué sur un appareil des lignes 
tchécoslovaques à destination de 
l'URSS a 19 h 20. 

Il a été le dernier passager a 
monter à bord et l'avion, le vol 
601, est parti à 19h 55, a explique 
le procureur (district attorney) de 
Brooklyn Elizabeth Holtzman. 

Au moment où Linnas partait, 
la Cour Supreme a refusé une der­
nière demande pour retarder sa 
déportation, formulée une heure 
auparavant par sa fille Anu Lin­
nas. 

«Si mon père n'est pas immé­
d ia tement exécuté, les Soviéti­
ques vont monter un des plus 
grands procès-spectacles que le 
monde ait jamais vu », a declare 
Mlle Linnas. 

Dans la journée, la Cour suprê­
me avai t refusé de p ro longe r 
l'ajournement de son extradition 
pur six voix contre trois. 

L'extradition avait été ajournée 
par la cour d'appel fédérale de 
New York. 

Un patient aurait provoqué 
l'incendie du Centre hospitalier 
de Shawinigan-Sud 
Presse Canadienne 

SHAWINIGAN-SUD 

• Le feu qui a nécessité l'évacua­
tion de 245 patients du Centre 

I D06««2" 
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BiOThERM 
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Bioîherm...pour une beauté 
saine et naturelle 
Testée en laboratoire, formule de qualité conçue 
pour votre santé. Choix de trois magnifiques 
produits chez Sears. 

Bio Teint... fond de teint pour peau normale ou 
sèche. Ch 16,50$ 

Bio-Blush...fard à joues, léger et protecteur, avec 
brosse. Ch 16,505 

Stylo ombre...ombre à paupières crémeux, à 
l'épreuve de l'eau, en bâton. Ch 13,50S 

! 
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prime beauté 
À l'achat de 15$ de tout 
produit Biotherm, vous 
recevrez, sans frais sup­
plémentaires, cette prime 
comprenant 4 articles 
dans un joli sac en plas­
tique pour maquillage. 

Ombre à paupières, énergie 
active 6 mL, crème Actif 
Nuit 3mL, gel douche 
10 mL 
Magasinage en personne 
du 20 au 25 avril, 
jusqu'à épuisement des 
stocks. 1 prime par clients 

Ê 
$ 

V 

«OIHRM 
ACTIF NUIT 

Biotherm... 
prend soin 
de tout votre corps 
Désincrustant Peau Nette...gel 
nettoyant. 50mLCh 11$ 
Actif Nuit...crème activant le 
renouvellement des cellules de la 
peau. 40 mL. Ch 25$ 
Gommage Corporel Peau Lisse 
125mL. Ch 14$ 

3 0 M M A G t 
CORPOREL 
PEAU LISSE 

ffXFOlîATINC 
6CDY SCftUB 

le choix pour vos fragrances et 
vos produits de beauté. 

Prix en vigueur jusqu'au 25 avril 1987 , ou jusqu'à épuisement des stocks 

vous en avez pour votre argent... et plus 
SATISFACTION OU REMBOURSEMENT • SERVICE APRES-VENTE ASSURE DANS TOUT LE CANADA • 

LA CARTE DE CREDIT N° 1 DES MAGASINS À RAYONS AU CANADA • LE MAGASIN DES MARQUES KENMORE, DIEHARD, CRAFTSMAN 

Les mentions 'Ord.' ou 'Etait' de Seats Canada Inc. se rapportent a des prix Sears. Heures d'ouverture: 9h30 a 17h30 du lundi au mercredi; de 9h30 à 21 h le jeudi et le vendredi: 
de 9h a 17h le samedi. Ville St-Laurent, Place Vertu. 335 -7770 ; Brossard. Mail Champlam, 465 -1000 ; Anjou, Galeries d'Aniou. 353 -7770 ; Laval. Carrefour Laval, 

682 -1200 ; LaSalle, Carrefour Angngnon. 364 -7310 ; St-Jérôme, Carrefour du Nord. 432 -2110 ; St-Jean, Carrefour Richelieu. 3 4 9 - 2 6 5 1 . 
Copyright Canada, 1987. Sears Canada Inc. 

hospitalier de Shawinigan-sud, 
vendredi dernier, et causé des 
dommages d 'environ $500000, 
est l'oeuvre d'un patient psychia­
trique du 8e étage. 

C'est ce que le quotidien triflu-
vien Le Nouvellislc a appris d'une 
personne qui a même décrit la fa­
çon de procéder de l'incendiaire. 

L'incendiaire serait un homme 
d'une trentaine d'années qui oc­
cupait la chambre 8857 et qui au­
rait posé ce geste sans raison ap­
parente. 11 aurait empilé sur son 
lit tout ce qui pouvait brûler dans 
la chambre : tiroirs de bureau, vê­
tements, papier, chaises, etc., et y 
a mis le feu. 

Il a ensuite quitté la chambre 
en prenant soin de mettre sous la 
porte une serviette qui devait em­
pêcher la fumée de se répandre 
dans le corridor. Son compagnon 
de chambre était absent. Quand 
ce dernier est revenu et ouvert la 
porte, le feu s'est immédiatement 
propage aux rideaux et dans toute 
la chambre avec le résultat que 
l'on sait. 

M. Pierre Lemire, directeur gé­
néral du centre hospitalier, éva­
lue l es d o m m a g e s à e n v i r o n 
$500000. Le 8e étage de rétablis­
sement est celui qui a été le plus 
touché. Il devra être reconstruit à 
50 p.c. 

M. Lemire a ajouté qu'il y aura 
désinfection complete du maté­
riel, des locaux et des effets per­
sonnels des malades aux be et 7e 
étages. De plus, il faudra enfon­
cer ou percer des murs pour que 
l'eau s'ecoule. Evidemment, tout 
le système électrique devra être 
vérifié ainsi que les canalisations 
d'eau. 

Des feux de 
forêt, déjà 
Presse Canadienne 

SAUtT SAINTE-MARIE 

• Les feux de forêt dans le nord 
de l 'Ontario frappent cette année 
trois semaines plus tôt que prévu 
et pourraient signaler le début 
d'un long été. a affirmé, hier, un 
porte-parole du ministre des Res­
sources naturelles. 

« C'est déjà bien commencé », a 
indiqué M. Cerry Koistinen, un 
responsable du centre provincial 
de lutte contre les incendies de 
Sault Sainte-Marie, qui attribue 
cette flambée précoce au temps 
chaud et à l'absence de pluie. 

Les p rocha ines semaines, au 
cours desquels les arbres n'auront 
pas encore beaucoup de feuilles, 
seront critiques parce que le feu 
pourra se propager plus rapide­
ment, a-t-il expliqué. 

Plus de 225 incendies ont déjà 
détruit cette année 3,348 acres de 
terre, indiquent des chiffres gou­
vernementaux. L'année dernière 
à la même date, 76 feux avaient 
ravagé 152 acres. 

Déchets qui 
fondent au soleil 
Presse Canadienne 

TORONTO 

• Qui n'a pas un jour déploré la 
pollution visuelle et écologique 
engendrée par ces produits de 
consommation courante en plas­
tique qui jonchent les pelouses et 
l 'accotement des autoroutes du 
pays? 

Une équipe pense avoir trouvé 
une solution révolutionnaire au 
problème des rebuts de plastique 
quasiment indestructibles, tout 
en ne perturbant pas l'équilibre 
écologique: des déchets qui ... 
fondent littéralement au soleil. 

Un trio composé de l 'homme 
d'affaires Jack Warr ing ton , de 
l'écologiste |ohn Angus, et d'An­
thony Redpath, chercheur, espère 
mettre bientôt sur le marché ce 
nouveau type de plastique « lumi-
no-dégradable » : sous l'action de 
la lumière, celui-ci se transforme 
en eau et en gaz carbonique. 

( 



LA PRESSE, MONTRÉAL, MARDI 21 AVRIL 1987 • A 11 

Il recouvre 
l'usage d'un 
oeil, 3 0 ans 
plus tard 

Presse Canadienne 

SIIAWINIGAN 

• Depuis son o p é r a t i o n , le 3 
avril dernier, Jacques Marcotte 
vit comme dans un rêve. Si vous 
le rencontrez et vous lui deman­
dez comment ça marche, il vous 
répondra : « Je vois bien. » Et il 
ajoutera : « C'est extraordinaire, 
c'est presque miraculeux mon af­
faire. » 

Car , pour Jacques Marco t t e , 
l 'important ce n'est pas que ça 
marche bien, c'est qu'il voit bien, 
qu'il ait recouvré l'usage d'un oeil 
dont l'efficacité avait été affectée, 
il y a prés de 30 ans, par une ron­
delle. 

A l'âge de 22 ans, Jacques Mar­
cotte pouvait espérer une brillan­
te carrière de gardien de but chez 
les p r o f e s s i o n n e l s . R a p p e l é 
d'ugence par les Maple Leafs de 
Toronto de la Ligue national de 
hockey, Marcotte était blessé à 
l'oeil droit par une rondelle lan­
cée par Ken Girard durant un 
e x e r c i c e . C ' é t a i t le 2 5 f év r i e r 
1958. 

Près de 30 ans plus tard, grâce 
au développement de la science, 
11 recouvre l'usage de cet oeil . 

« Après l 'accident, la capacité 
de mon oeil était de 20 p. cent , je 
ne voyais que des ombrages, ra­
conte Marcotte. Au fil des ans, 
j ' en suis arrivé à voir uniquement 
des taches brunes. Et depuis 10 ou 
12 ans, ma vision de mon oeil 
était pratiquement nulle. Je vois 
bien, je vois comme je n'ai jamais 
vu, » ajoute-t-il. 

Le fail est que Jacques Marcotte 
retrouve la vue graduellement et 
les médecins lui ont dit que ce se­
rait encore mieux dans les pro­
chaines semaines. 

Pour mieux faire comprendre 
sa réhabilitation, Jacques Marcot­
te l'a comparé à un téléviseur. 
« Quand tu allumes une vieille té­
lévision, l 'image vient graduelle­
ment, et c'est ce que je vis dans le 
momtnt . Les médecins sont sur­
pris de la rapidité de la guérison 
et je crois même pouvoir retour­
ner a i travail dans une semai­
ne », dit-il. 

lacques Marcotte est intarissa­
ble qiand il parle des médecins et 
qu'il raconte tout ce qu'il a vécu 
durant les dix dernières années. 
« l'ai vu beaucoup de spécialistes 
mais les chances de succès d'une 
opént ion étaient de 50-50 . Le 
p r o b è m e é ta i t qu ' i l s ne pou-
vaier t ' l i r e ' le fond de l ' oe i l . 
J'avais la rétine de l'oeil détachée 
et dcp lacée . Les m é d e c i n s di-
saien. que j 'avais le fond de l'oeil 
endommagé. Je craignais le can­
cer à ;ause de la blessure. » 

De l'avis du docteur David A. 
Nicol'e, de l'hôpital Royal Victo­
ria, de Montréal, Marcotte pou­
vait être opéré avec succès. 

Et le 3 avril dernier, l 'interven­
tion chirurgicale était tentée. Peu 
de temps après l 'opération, le mé­
decin lui a passé la main devant 
l'oeil « e t je la voyais très bien. 
Mon oeil va revenir à une vision 
normale », de dire l 'enthousiaste 
lacques Marcotte. 

AVIS LÉGAUX, 
APPEL D'OFFRES, 
SOUMISSIONS 

ERRATUM 

16 avr i l 1 9 8 7 e n 
page A 7. L'illustra-

I tion du coupe-herbe 
l Ë Ë Ê m Ë Ê * électrique de 9" de 
Black & Decker est incorrecte. 
Nous nous excusons auprès de 
notre clientèle pour les inconvé­
nients que ces erreurs ont pu 
vous causer. 

Association de c h a w el pèche Frcaont Inc. 
(Mandataire ZEC Frémont) 
Avta de convocation «le l'assemblée 

Hi ' iural ï annuelle des membres 
T o u s les membres sonl convoqués a 
rassemblée générale annuelle c|in sera 
tenue le leudi 30 a s n l 1 4 8 7 a 19 h 30 
.m Sheraton Le St-Laurcnt, 2405. Ile 
< harron. LongUCUi l . en la ville Maison-
neuve. 
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Le bétail amélioré par génie génét ique sera 
b ientôt breveté et aura une «marque déposée» 
Agence France Presse 

WASHINGTON 

• La décision du gouvernement 
américain d'autoriser le dépôt de 
brevets sur la création d'animaux 
résultant d'une manipulation gé­
nétique a déclenché aux Etats-
Unis un vif débat, cent ré sur la 
c r a i n t e d'un « ho locaus t e an i ­
mal » et celle de voir un jour ces 
m a n i p u l a t i o n s a p p l i q u é e s à 
l 'homme. 

Dans un mémoire qui doit être 
publié officiellement aujourd'hui 
et dont des extraits ont été obte­
nus d imanche , le Commissa i r e 
aux brevets et marques déposées, 
M. Donald Quigg, a indiqué que 
désormais « les organismes multi­
c e l l u l a i r e s a r t i f i c i e l s non -hu ­
mains, animaux compris , peuvent 
fa i re l ' ob j e t de b r e v e t s ». Les 
États-Unis sont le premier pays 
au Monde a autoriser le dépôt de 
brevets concernant ce genre de 
découvertes. 

Le bétail amélioré par génie gé­
nétique, pourra ainsi être breveté 
et avoir une « marque déposée ». 
Ce début de législation sur une 
branche de la science qui n'en est 
encore qu'à ses débuts a des im­
p l i c a t i ons cons idé rab l e s sur le 
plan commercial . M. Quigg a ain­
si indiqué que 15 demandes de 
brevets dans ce domaine avaient 
déjà été déposées dans ses services 
et qu'il en attendait de nombreu­
ses autres à la suite de la nouvelle 
réglementation. 

L'argument principal dévelop­
pé par les adversaires de cet te 
nouvelle réglementation est d'or­
dre éthique. « Il est outrageant de 

constater que pour une poignée 
d'officiels, les membres du règne 
animal peuvent être comparés à 
une voiture ou un grille-pain ». a 
estimé M. Jeremy Rifkin, direc­
teur de la Fondation sur les cou­
rants économiques, une organisa­
tion privée de Washington. 

M. M i c h a e l F o x , d i r e c t e u r 
scientif ique d'une organisat ion 
de pro tec t ion des a n i m a u x , la 
« Humane Society », a estimé de 
son côté que l'on risquait « un ho­
locauste animal », soulevant en 
outre la question théologique de 
l 'homme « recréant le monde à sa 
propre image ». 

« La vie brevetée, comme le 
gouvernement des litats-Unis l'a 
décrétée, constitue l 'acceptation 
de l 'exploitation industrielle de 
toutes les créatures vivantes », a-
t-il ajouté. 

Du côté des scientifiques on est 
plus optimiste. Pour le professeur 
Bernard Davis, de l 'école de mé­
decine de l'université de Harvard, 
l 'avance rapide des progrès dans 
le génie génétique ne permet pas 
de penser que l'espèce humaine 
fera l'objet de telles manipula­
tions dans un proche avenir. Le 
bureau des brevets a rappelé à ce 
propos que la création d 'hommes 
« génétiques » brevetés était anti­
c o n s t i t u t i o n n e l l e , aux t e r m e s 
d'une clause sur la « servitude in­
volontaire » de la Const i tut ion 
des États-Unis. 

Répondant aux accusations de 
« viol du code génétique des espè­
ces » animales lancées par M. Rif­
kin, il a rappelé que « cela avait 
déjà été fait il y a des milliers 
d'années avec la mule (un croise­
ment entre un cheval et une ânes-
se) et que le monde ne s'était pas 

éc rou lé pour au tan t ». « Cet te 
nouvelle technologie, a-t-il con­
clu, est simplement un moyen 
d'élargir et d 'accélérer la domes­
tication ». 

Le d é v e l o p p e m e n t de c e t t e 
technologie pose cependant à ter­
me un problème économique : les 
exploitations d'élevage classiques 
risquent de disparaître, confron­

tées sur le marché à des « super­
racés » de bétail, brevetées par de 
grandes firmes pharmaceutiques 
ou chimiques et d'un rendement 
bien supérieur. 

«re in 

DE L'cLECûROniOUE 

ON T'A TTENTr! 

LE COMPTE A REBOURS 
SE PROLONGE 
JUSQU'AU 4 MAI 

DE REMBOURSEMENT 

À L'ACHAT D'UNE SENTRA, D'UNE MICRA OU 
D'UN CAMION NISSAN 1987 EN STOCK 

De plus... Nissan vous offre 
maintenant sa nouvelle garantie de 

6 ans /100 000 km 
Venez négocier l'achat d'une Sentra, d'une Micra ou d'un 

camion 1987 en stock avant le 4 mai. 

Vous recevrez alors jusqu'à 800 $ sous forme de 

remboursement. Vous pouvez utiliser l'argent comme 

dépôt ou le dépenser à votre guise. En plus, vous pourrez 

profiter de la nouvelle garantie de 6 ans ou 100 000 km 

que Nissan offre maintenant sur tous ses véhicules. 

Vous trouverez tous les détails chez les Pros Nissan du 

Grand Montréal. Allez-y maintenant! O N I S S A N 

LES PROS NISSAN DU GRAND MONTRÉAL 
LA BE LIE NISSAN 
B l A I N V I l U 
818 buul Lubt-lle 4 3 0 - 4 1 7 0 

A L E X A N D E R NISSAN 
SI lOlJIS 01 MRKfBONNI 
4100 chemin uosiun 4 / 7 - 1 4 4 4 

C H 0 M E D E Y NISSAN 
IAVAI 
' /46V buul labclle 682 -4400 

BELLEMARE NISSAN LTEE 
M0N1REAI i; • 
10305. "venue Po'ptneou 382-7780 

BROADWAY A U T O M O B I L E LTEE 
IA SAll l • 
."/ i l ) lue Bioodway 366-8931 

BRUCY A U T O I N C . 
VAUDREUIl 
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une portée d e 78 petits 
L un des 78 petits boas constricteurs nés mercredi dernier au zoo de Cranby sort déjà la 

langue a la recherche dune proie. La mère, Civette, avait déjà permis l'an dernier au zoo d'enre­
gistrer un premier record avec une portée de 75 boas. PHOTO PC 

IMAGE IMAGE 

image AFC 
Nouveau! Appa­
reil 35mm à mise 
au point, flash, 
avance et rebo­
binage du film 
automatiques. 

AUTOFOCUS 
AVANCE MOTORISÉE 

| <23j?.'""-•JE*.";'?._ :.. 

Minolta 
Freedom il 
Appareil 55mm a 
foyer automatique 
avec exposition 
programmée, flash 
a déclenchement 
automatique, 
chargement, 
avance et rebobi­
nage du film 
motorises. 
Accepte les films 
jusqu'à 1000 ASA. 

3 8 

ENTIÈREMENT 

%1B 
PentaxKioo 
Appareil 35mm 
a exposition ma­
nuelle à diodes 
pour un contrôle 
total de vos pho­
tos! vitesse dob-
turation jusqu'à 
1 1000e sec. et 
obj. 50mm F/2. 

Object i f -r-nBZ 
S O m m / K # 0 

Boîtier 
seulement 

12900 

Nikon 
One-Touch 
Appareil ssmm 
automatique de 
dualité avec mise au 
point et exposition 
automatldues. flash 
électronique- Incor­
pore, avance et rebo­
binage du film 
entièrement 
motorises. 

2i4»> 
MOINS R A B A I S 
INSTANTANÉ 
DE S I S 

199" 
Rabai5 s50 

Zoom 
image 
28-1 SSmm 
zoom macro à 
haute définition, 
commande uni­
que et traité 
multi-couches 
pour des photos 
dun grand pique 
du grand-angle 
au téléobjectif. 

17988 

E m e r s o n 
CRT 927 
Magnetophone a cas­
settes AM/FM stéréo 
avec haut-parleurs à 
2 voles et contrôle 
unique d'enregis­
trement. 

GE 562S 
Radio-cassette AM/FM stéréo por­
tative d'une grande versatilité! 
Enregistrement avec contrôle 
automatique et _ 
haut-parleurs m̂̂ %81 
Incorporés. 

cosmo 
CR250T 
Radio réveil cube 
A M FM avec circuit 
de secours, son­
nerie décalée et 
minuterie. 

19" 
R a b a i s *10 
Emerson 
P K 5000 
Radioréveil A M FM 
dul s installe sous 
un comptoir avec 
minuterie a bran­
cher sur un appareil 
électrique instal­
lation facile 

29"° 

CE 3-5432 
Lecteur de cassettes 
stereo portatif avec 
radio AM/FM stereo, 
agrafe de ceinture et 
arret automatique. 

188 

E m e r s o n 
XLC 555 
Ensemble portatif incluant 
télé de 5", enregistreuse et 
radio AM/FM stéréo, haut-
parleurs détachables et prises 
d entrée/sortie. 

19988 

TELEMAX 

Te le max 
CP81P Flex 
Telephone mural une-
pièce avec touches-
pulsion et récepteur 
flexible pratique. 

188 

• centre d ochors Pont Vlnu 
• Mail Mi t i n a n n 
• CMitr* d achat! 

i long—mi 
• US Cwlorttt Lochlne s C 

B H O T O H l i . i i . r n c j r v j i u i . j i 

- Mail Champlaln 
• Carrefour lavai 
• M* Promenades sr-Brunn 
• contra d'achats 

rational cnatoavt oay 

• centre d'achats J«an-Talon 
• P M U M M M M 
> Macs Versailles 
• PMuro Alexis «mon 
• Contra Cowawrclal tas dWlor— 

Capture du dernier 

condor californien 

vivant en liberté 

VENTURA. Californie 

• Le dernier spécimen encore en liberté du condor californien a été 
capturé dimanche en Californie dans le cadre d'un programme de re­
production en captivité destiné à sauver cette espèce de I extinction. 
Le condor a été pris au filet à une soixantaine de km au sud-ouest de 
Bakersficld (Californie), a précisé la Société Audubon, une organisa­
tion de protection des oiseaux responsable de ce programme.^ Deux 
autres de ces rapaecs géants avaient déjà été capturés ces derniers 
mois. 

LE PLUS BEL ÉTÉ DE VOTRE VIE 
GRÂCE À (~ \ 

ET CKAcit>73 
PLUS DE 

50 000$ 

DE PRIX À GAGNER! 

Du 30 mars au 1 e r mai 1987, les 
animateurs de CKAC/73 seront 
cachés à Montréal. Retournez le 
coupon de participation et écoutez 
CKAC/73 pour obtenir les indices. 
Qui sait? Vous serez peut-être l'une 
des 4 personnes que les animateurs 
de CKAC appelleront 

BERNARD TROTTIER 
SPORTS QUEBECAIR 

chaque jour pour leur demander s'ils 
connaissent l'emplacement de la 
cachette. Si vous avez la bonne 
réponse, vous gagnerez l'un des 
nombreux prix: piscine hors-terre, 
ensemble de jardin, BBQ au gaz 
propane, bicyclette, planche à voile... 

Le coupon ae 
participation seta 
publie iusqu au 
26 avril prochain 
Le texte des 
règlements officiels 
est disponible a 
CKAC 73 et a 
La Presse 

Retournez a: 
Le plus bel ete 
de votre vie 
C P . 7373 
Suce. A 
MONTREAL 
H3C 4AS 

Nom 

Adresse 

Code postal Vi l le 

T e l . r e s i d e n c e t rava i l 

Je suis abonne(e) a La Presse Q J acheté La Presse en Kiosque Q 

•A 

^\<&\ I1 'ft 

Tu viens! 
On s'escapade 

à Ottawa. 
On prend le train! VIA s'occupe 

de tout; du transport aller-retour 
en toute sécurité, des réservations 

d'hôtel et, si vous le désirez, des 
réservations pour vos excursions. 
On s'escapade et on oublie tout: 

VTA fait le reste. 

Et si vous voyagez avant le 
1 e r juin 1987 vous n'avez qu'à 
présenter cette annonce, sur 
laquelle vous aurez inscrit 
vos noms, adresse et numéro 
de téléphone, et lorsque 
vous ferez l'achat de votre 
Escapade VIA, vous pourrez 
voyager, sans aucuns frais 

supplémentaires, en première 
classe VIA I. 
Escapadez-vous quelques 
jours dans la capitale cana­
dienne. Visitez le Parlement 
et la Galerie Nationale. 
Magasinez rue Sparks. 
Faites une croisière sur le 
canal Rideau Venez voir la 

relève de la garde. Une foule 
d'activités excitantes vous 
attendent Communiquez avec 
votre agence de voyages 
ou VIA Rail au 871-1331. 
Tu viens! On s'escapade à 

Ottawa à 
compter de 64$; 

"Prix par personne Comprend le transport aller et retour en voiture-coach et une nuit à l'hôtel (occupation double) 
Les prii sont sujets à changement sans préavis et peuvent varier selon l'hôtel, les activités choisies et la date du 
départ Renseignez-vous sur les économies que vous pouvez réaliser grâce au t.ml Ambassadeur et au laiif de groupe 

LA PRE 

r 
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Un an après la catastrophe de Tchernobyl, la vie reprend son cours 
de l'Assoctotcd Prêts 

KIEV 

m Au marché central, en bas du 
boulevard Khrechtchatik, une ba­
raque métallique rappelle l'acci­
dent de Tchernobyl. C'était là 
qu'était mesurée la radioactivité. 

La baraque est fermée aujour­
d'hui et les paysans ukrainiens af­
firment qu'il n'est plus nécessaire 
de contrôler les fruits, les légu­
mes et les fleurs qu'ils viennent 
vendre. 

Selon les habitants de Kiev, la 
situation est redevenuc normale. 
Les milliers de personnes qui 
étaient parties au moment de l'ac­
cident, il y a un an, ont regagné la 
ville. 

« Ce n'est plus nécessaire », a 
déclaré un vendeur, a propos des 
contrôles de radioactivité, qui 
avaient été ordonnés au prin­
temps 86, après l'accident du 2b 
avril. 

« Tout va bien maintenant. 
Vous ne trouverez plus de problè­
mes ». 

A la question de savoir depuis 
combien de temps la station de 
contrôle était fermée, une fem­
me, qui vendait des jus de fruits, a 
repondu: « Il ne faut plus avoir 
peur. L'air est propre mainte­
nant. Ne cherchez pas de difficul­
tés ». 

Un cadre d'entreprise, dont les 
fils furent évacuées, avec les 
250000 enfants de la ville, vers 
des camps d'été, l'année dernière, 
a affirmé que les mesures prises 
dans la capitale ukrainienne (2,5 
millions d'habitants), située à 150 
km au sud de la centrale sinistrée, 
n'avaient revêtu qu'un caractère 
de précaution 

«Certes, des changements ont 
eu lieu et. à la suite de l'accident, 
des mesures de precaution rési­
duelles resteront en vigueur 
Mais, esentiellement, cela a pro­
curé a la ville le grand nettoyage 
dont elle avait toujours eu besoin. 
I ela nous a amène a garder pro­
pres les rues, l'air et l'eau », a-t-il 
dit. 

Plus de contamination 
Apres l'accident, les kiosques 

qui s'alignent le long des grandes 
avenues de Kiev el qui vendent a 
peu près de tout, de la glace aux 
pâtés a la viande, avaient ferme, 
afin que les cens ne consomment 
pas de produits contaminés. 

Les châtaigniers qui ombragent 

les rues étaient arrosés ù grande 
eau chaque matin. 

Aujourd'hui, alors que la ville 
sort d'un long et rude hiver, les 
marchands sont revenus. 

La radioactivité est, dit-on, re­
tombée à un niveau normal. 

Des milliers de personnes, qui 
habitaient aux environs de la cen-
trale , ont été évacuées vers 
d'autres régions d'Ukraine et de 
Biélorussie, vers Kiev notam­
ment. Mais, à présent, la plupart 
ont regagné les zones décontami­
nées ou ont été relogés dans de 
"ouvelles cités construites à leur 
intention. 

Il y a un an, les journaux inci­
taient les travailleurs a faire don 
de journées de travail non payées 
— les « subbotniks » — au profit 
des victimes de l 'accident. C e 
printemps, les samedis de travail 
gratuit visent à améliorer les ré­
sultats économiques, dans le ca­
dre de la campagne lancée par 
Mikhail Gorbatchev. 

Les operations de decontami­
nation se poursuivent dans les ag­
glomérations les plus proches de 
la centrale, mais les habitants de 
Kiev paraissent avoir repris une 
existence normale. 

« Bien entendu, il y a eu des 
difficultés pour les habitants e 
Pripyat et d'autres régions autour 
de la centrale, a déclaré un chauf­
feur, interrogé sur la situation à 
Kiev, un an après l'accident. Mais 
n'uvons pas connu de conséquen­
ces réelles ». 

« Les gens se sont habitues a un 
certain niveau de radiation, avec 
ces essais nucléaires auquels tout 
le monde procède, a-t-il ajoute. 
Nous avons les nôtres, vous avez 
les vôtres. À mon avis, l'Europe 
n'a pas davantage souffert de l'ac­
cident de la centrale qu'elle n'au­
rait souffert de toute façon ». 

Par ailleurs, les responsables 
soviétiques « préparent active­
ment » la remise en marche du 

in tlex 
l ' index d e 

Une mine de renseignements 
à la portée de vos doigts. 

RECTIFICATIF 
L annonce Canon parue dans l'édition du 16 avril de La 
Presse laissait entendre que les télécopieurs Canon FAX-
620 et Canon FAX-230 s'utilisent avec du papier ordinaire. 
En fait, seul le FAX-620 s'utilise avec du papier ordinaire, 
tandis que le FAX-230 fait appel à la reproduction par pa­
pier thermique. Canon regrette les inconvénients qui au­
raient pu être attribuables à ce manque de precision. 

Cette semaine à Place Bonaventure 
Galerie des Boutiques 
FESTIVAL JUSTE POUR JOUER 
Ce Festival de plaisir et de |eux s'adresse aux jeunes de 7 à 77 ans et met 
en vedette les jeux d échecs, de dames, de backgammon et de scrabble. Il 
vous invite a venir vous initier aux jeux... à vous amuser aux jeux d'échecs 
ou de dames GÉANTS... et à vous mesurer contre des joueurs d'élite dans 
différentes disciplines En vedette, le jeune Alexandre Lesiège, champion 
canadien aux échecs. Les 23, 24, et 25 avril prochains, de 18 h à 21 h les 
leudi et vendredi et de 9 h à 17 h le samedi 

Hall d'Exposition 
Premier Salon de la Cuisine at de la Salle de Bain. 23-26 avril. Ouvert au 
public. 
Bazar des Femmes Emuneh da Montreal. 26-27 avril. Ouvert au public. 

Place Bonaventure 

troisième réacteur de la centrale 
accidentée de Tchernobyl autour 
de laquelle se poursuivent, un an 
après la catastrophe, d'impor­
tants travaux de décontamina­
tion. 

« Le taux de radiation est dé­
sormais à un niveau qui permet 
de travailler dans la zone proche 
du quatrième bloc » dont le bâti­
ment avait été soufflé le 26 avril 
1986 par une violente explosion, 

a indiqué Valentin Sokolovski, 
vice-président du Comité d'Etat 
(ministère) de l'hydrométéorolo-
gie et de la surveillance de l'envi­
ronnement. 

Le réacteur numéro 3 , bien que 

couplé au quatrième bloc, n'avait 
pas souffert directement de l'acci­
dent. Les réacteurs 1 et 2 de la 
centrale avaient été mis en route 
progressivement l'automne der­
nier. 

Quatre-Saisons Haute-Performance 
tenue déroute Excellente XllIUUESTUIIE 

SUR IA PIUPARI 
DfsvorruRts 
NORD-AME RICAJNE 
f i IMPORTEES 
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Les pneus de tourisme 
de toutes marques 

vendus par les 
marchands Ttaflx 

sont garantis' contre 
les hasards delà rouu • 

et les crecuisons. 
Montage et 
démontage 
sans frais 

' M a i l s oi conditions 
disponibles dans nos mogasirv. 

Jusqu'à épuisement 
des inventaires. 
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CENTRE DU PNEU REGIONAL 
BOUCHERWlf (1985) INC 
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(514)665-9346 
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(514)429-7019 
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(514)348-3333 
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SHEt t tOOtt 
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(819)567-5283 
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3435. boul techemou 
(514)678-8080 
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SONNY TIRE HYMUS 
2370, boul Hymus 
(514)683-1961 

LACHWI 
PNEUS FEDERAI 
2300.52e Avenue 
(514) 631-489: 

MOWStAl 
AiiX PNEU ET MEONKXiE 
(MONTREAL) INC. 
6000, rue SnortvooX» est 
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Les oies blanches sont de retour 
dans la région du lac Saint-Pierre 
Un spectacle fort apprécié par les ornithologues amateurs 

Pendant que certaines oies font le guet, d'autres prennent leur repas ou se reposent. Elles sont 
tellement nombreuses par endroit qu'on croirait y voir une couche de neige toute fraîche. 

m Y M O M P OMWVJtl» 

BAIE DU FÈBVRE 

• Plusieurs milliers de personnes 
ont assisté au cours du week-end 
de Pâques au spectacle annuel 
que donnent les grandes oies 
blanches et les bernaches du Ca­
nada (outardes), lors de leur esca­
le dans la région de Baie-du-Fèb-
vre au cours de leur migration 
printanière vers ic Grand Nord. 

Comme à chaque année à cette 
époque (de la fin mars au début 
mat), des milliers et des miliers de 
migrateurs, principalement la 
grande oie blanche et la berna-
che, se donnent rendez-vous dans 
les champs inondés qui bordent 
le lac Saint-Pierre sur la rive sud 
du Saint-Laurent. 

Cette escale est essentielle pour 
les oiseaux pour qu'ils accumu­
lent les réserves protéiniques et 
énergétiques dont ils ont besoin 
afin de poursuivre leur migration 
vers le nord, où ils feront leurs 
nids pour se reproduire. 

Baie-du-Fèbvrc est située à une 
centaine de kilomètres à l'est de 
Montréal entre Sainte-Anne-de-
Sorel et Nicolet. 

Le 15 avril, des biologistes du 
ministère du Loisir, de la Chasse 
et de la Pêche ont recensé pas 
moins de 55900 oies blanches et 
22755 bernaches qui, deux fois 
par jour, matin et soir, quittent 
les plaines inondées situées au 
sud de la route 132 pour aller se 
gaver de graines dans les champs 
.situés plus au sud. 

Quelques heures après leur dé­
part, les oiseaux reviennent se po­
ser dans les champs inondés pour 
y dormir. 

Dimanche, jour de Pâques, pas 
moins de 500 personnes sont ve­
nues admirer les grands oiseaux à 
Baie-du-Fèbvre. 

Depuis l'arrivée de la sauvagine 
il y a près deux semaines, un na­
turaliste de l'organisme â but non 
lucratif SARCEL (qui s'occupe 
d'éducation cynégétique et qui 
gère une chasse contrôlée â Baie-
du-Fèbvre â l'automne depuis 
deux ans) est sur place et répond 
aux questions des ornithologues 
amateurs. SARCEL met aussi gra­
tuitement à la disposition des vi­
siteurs de puissantes lunettes 
d'approche installées sur trépied 
permettant de bien observer les 
oiseaux qui se trouvent tout de 
même à une bonne distance de la 
route. 

D'après M. Serge Dupuis, de 
SARCEL, c'est tôt le matin et vers 
les 19h30 que le spectacle des 
oies est â son meilleur. C'est en 
effet lorsqu'ils partent et revien­
nent aux champs qu'on peut le 
mieux les observer. 

« Ils nous passent littéralement 
au-dessus de la tête lorsqu'ils re­
viennent de manger. Les oies 
blanches bloquent le ciel durant 
près de 20 minutes, on dirait une 
véritable tempête de neige lors­
qu'i ls s'abattent dans les 
champs », a déclaré le naturaliste 
qui a précisé qu'il est recomman-

dable de porter une casquette... 
lorsque les oiseaux reviennent le 
ventre plein. 

Comme bien d'autres, M. Mi­
chel Jasmin et sa femme Monique 
sont venus de Montréal diman­
che pour voir le spectacle des 
oies. N'eut été la présence des 
puissantes lunettes d'approche de 
SARCEL, le couple Jasmin n'au­
rait pu observer les grands oi­
seaux. M. Jasmin n'avait pas cru 
bon d'apporter de jumelles. 

Le Montréalais, qui n'est pas le 
seul dans son cas. croyait que les 
oiseaux se trouvaient tout près de 
la route, alors qu'ils se trouvent 
en réalité à quelque 600 mètres 
du point d'observation. 

Le MLCP exerce d'ailleurs une 
surveillance afin d'empêcher les 
curieux de s'approcher trop près 
des oiseaux ce qui aurait pour 
conséquence de les déranger dans 
leur repos. 

« Les oies et les bernaches ont 
besoin de se reposer, d'engraisser 
et de refaire leur force, avant de 
reprendre leur route vers le nord, 
il faut leur donner cette chance », 
a ajouté M. Dupuis. 

Pour les personnes qui aime­
raient assister au spectacle des 
oies blanches, les « billets » sont 
gratuits et vous avez encore jus­
qu'à la fin avril pour vous rendre 
à Baie-de-Fèbvre. Les oies blan­
ches passent de 30 à 40 jours à cet 
endroit. 

Surtout, n'oubliez pas vos lu­
nettes d'approche et votre caméra 
avec téléobjectif. 

55* mi/gal/(5,1 //100 km)-
la meilleure consommation d'essence au Canada 
Traction avant 
Direction â crémaillère 
Suspension avant de type MacPherson 
Boîte de vitesses manuelle à 5 rapports ou 
transmission automatique à 3 rapports en option 
3 portières ou 5 portières en option 
Essuie-glace/lave-glace de lunette arrière 
Phares halogènes 

À partir de 7 295$ 
$ S U Z U K I 
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LAVAL 
Laval Auto Suzuki 
2020, boul. des Laurentides 

668-2020 

ST-JEAN 
St-Jean Suzuki 
225, Jacques-Cartier Sud 

347-9011 

MONTREAL 
Auto Cite Suzuki 
7705. Le Mans 

254-6068 

TROIS RIVIERES 
Raymond LaRocholle 
Automobiles Enr. 
380, rue Thibeau 
Cap-de-la-Madeleine 

375-7111 

DORVAL 
Dorval Hymus Suzuki 
Ltée 
1585, boul. Hymus 

685-7300 

ST-HUBERT 
St-Hubert 
Automobiles Suzuki 
2755, Montée St-Hubert 

676-0239 

SHERBROOKE 
ail les LeMire Suzuki 
1681 ouest, King 

569-7528 

ST-HYACINTHE 
Gariépy Suzuki 
705, boul. Laurier 

774-1332 

VICTORIAVILLE 
Paul Méthot Suzuki 
570 ouest, Notre-Dame 

758-6461 
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HONEYWELL BULL : 
LE MEILLEUR 

DE TROIS MONDES. 

Le 27 mars 1987 une nouvelle 
société internationale est née dans 
le monde de l'informatique. 

Honeywell Inc., le groupe Bull de 
France et NEC Corporation du Japon 
enregistrent ensemble le deuxième plus 
important chiffre d'affaires du monde de 
l'informatique. Ces trois compagnies 
constituent aujourd'hui une société 
informatique vraiment internationale : 
Honeywell Bull. 

La formation de Honeywell Bull n'est 
guère un mariage de convenance, pas plus 
qu'un regroupement improvisé de mar­
ginaux technologiques. 

Honeywell, Bull et NEC collaborent 
technologiquement depuis plus de dix ans. 
Leurs produits sont compatibles et se 
marient à la perfection : PC, minis et 
ordinateurs de grande puissance fonc­
tionnent dans une harmonie totale. 

Les trois compagnies ont maintenant 
officialisé leur union. 

Chacune apporte ses forces. Par 
exemple : l'exce lence de Honeywell en 
matière de traitement transactionnel; la 
compétence de Bull dans les communi-

Nos clients comptent plus que les ordinateurs. 

cations; les ordinateurs de grande 
puissance super rapides et fort rentables 
de NEC. Le tout cimenté par des investis­
sements en recherche-développement qui, 
l'an dernier seulement, ont totalisé plus de 
1 milliard $. 

Réunies, elles vous offrent le meilleur 
de trois mondes. 

Trois fois plus fort! Collaborer 
étroitement avec nos clients—bien com­
prendre leur entreprise afin de les aider à 
élaborer un système informatique qui 
épouse parfaitement leurs besoins—a 
toujours été notre modus operandi 
Honeywell Bull Limitée confirme cet 
engagement, en offrant les meilleurs 
produits provenant de trois cultures sur 
trois continents. 

Bienvenue au nouveau monde selon 
Honeywell Bull! 

Honeywell Bull Limitée 
155, Gordon Baker Road 
North York (Ontario) M2H 3P9 

Honeywell Bull 

V 
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Les CRSSS se trouvent trop 
repliés sur eux-mêmes 
Presse Canadienne 

HULL 

• Les conseils régionaux de la santé et des services 
sociaux au Québec — mieux connus sous leur sigle 
de CRSSS — sont perçus comme des organismes re­
pliés sur eux-mêmes, plus utiles aux établissements 
qu'à la population. 

C'est un des constats auxquels en est arrivée une 
équipe de chercheurs de l'université Laval et de 
l'INRS-Urbanisation dans un rapport intitulé « Le 
miroir magique de la décentralisation: perception 
des conseils régionaux de la santé et des services 
sociaux ». 

Dans l'éventualité d'une réforme, les chercheurs 
ont trouvé intéressante une idée de la Commission 
Rochon, soit de celle séparer, dans des structures 
distinctes, les activités de « pressions » de celles de 
« gestion et de commandement ». 

« A partir du moment où on met dans une même 
structure, population, professionnels et technocra­
tes, la population ou plutôt ses représentants se 
font rapidement avaler par la culture technocrati­
que », notent les auteurs du rapport. 

Subventionnée par le ministère de la Santé et des 
Services sociaux, cette recherche portait sur la per­
ception des conseils régionaux... par eux-mêmes, 
par leurs partenaires du réseau socio-sanitaire et 
par les représentants de la population (leaders ré­
gionaux et membres de conseils d'administration 
des divers établissements). 

L'équipe de chercheurs était sous la direction du 
professeur Harold Bhérer, titulaire à la faculté des 
Sciences de l'administration à l'université Laval, et 
la cueillette des données a eu lieu de la fin 1984 à 
l'automne 1985. Le rapport de recherche, complété 
en décembre 1986, vient d'être rendu public. 

Les 11 CRSSS du Québec existent depuis une qui-
zaine d'années et avaient été conçus, au départ, 
comme des véhicules ou des outils de la décentrali­
sation dans le secteur de la Santé et des Services 
sociaux. Aujourd'hui, leur rôle, leurs pouvoirs, leur 
efficacité, leur existence même sont remis en ques­

tion et font l'objet d'une réflexion au sein de la 
Commission Rochon. 

« Il semble que les expériences de décentralisa­
tion québécoise aient pour pré-requis l'uniformité, 
c'est-à-dire qu'il faille étendre à l'ensemble du terri­
toire un même modèle. Pourtant, il est évident que 
les besoins et les caractéristiques structurelles des 
régions comme la Côte-Nord et PAbitibi-Témisca-
mingue s'éloignent radicalement de la situation qui 
domine à Montréal ou à Québec ». 

Heureusement, ajoutent les auteurs du rapport, 
les lois laissent souvent beaucoup de latitude dans 
l'interprétation qu'on peut en faire. 

Ainsi, à partir d'un même texte de loi, les cher­
cheurs ont fait le portrait de chacun des 11 CRSSS 
et ont pu dégager quatre types de conseils régio­
naux. Chacun a été noté à partir de cinq dimen­
sions: autorité déléguée du ministère et exercée sur 
les établissements; coordination régionale des éta­
blissements; pression exercée au nom des établisse­
ments vers le ministère; celle exercée au nom de la 
population vers le ministère; enfin, la pression pra­
tiquée sur les établissements au nom de la popula­
tion. 

Sans les identifier, ils ont noté que seulement 
trois d'entre eux se comportaient véritablement 
comme des gouvernements régionaux, « avec un ni­
veau plus élevé d'activité de pression en faveur de 
la population. » 

Outre ce type «< gouvernement régional ». les 
chercheurs ont classé quatre CRSSS dans le type 
« Fédération d'établissements » caractérisé par le 
« score élevé sur les dimensions de coordination et 
de pression en faveur des établissements. » 

Deux conseils régionaux ont été décrits comme 
des organismes « déconcentrées », apparaissant 
comme des délégués du ministère en région. 

Enfin, deux CRSSS ont été classés comme « inter­
médiaires » en raison de leur faible performance 
sur toutes les dimensions et « à cause de leur appa­
rente indécision entre le rôle de fédération d'éta­
blissements et d'organismes déconcentrés ». 

Décès d'un greffé du coeur et des poumons 
Agence France Presse 

STANFORD. États-Unix 

• M. Charles Walker, doyen 
des greffés du coeur et des pou­
mons dans le monde, est mort 
dimanche soir au centre médi­

cal de Stanford (Californie) 
près de six ans après son opéra­
tion, a annoncé hier l'établisse­
ment. 

M. Walker, 36 ans, avait été 
hospitalisé le 2 avril souffrant 
de pneumonie, et mis sous res­
piration artificielle dix jours 

plus tard après la découverte de 
saignements gastro-intestinaux. 

Son frère Jack avait déclaré 
la semaine dernière que le pa­
tient souffrait d'une accumula­
tion de fluide dans l'abdomen 
et d'une maladie du foie. 

œil 
„ Œil.. r 
É COMMENCEZ^czâK 
H À PAYER 
1 DANS 

190 JOURS 
SUR TOUT CE QUE VOUS ACHETEZ 

ACHAT MINIMUM $200 

MON VOUS ATTEND /|| 

Graves 
problèmes de 
surpopulation 
à l'horizon 
Agence France Presse 

WASHINGTON 

• Si le monde tourne le dos au 
problème de la surpopulation de 
notre planète, il faut s'attendre à 
des conséquences catastrophiques 
d'ici une ou deux générations, se­
lon un rapport publié dimanche 
par un institut privé d'études dé­
mographiques. 

M. Werner Fornos. président 
du Population Institute, prévoit 
les quelques problèmes majeurs 
suivants : famines et maladies 
pour les populations à cours de 
ressources, élimination des surfa­
ces boisées, destruction des habi­
tats naturels, amplification du 
phénomène des pluies acides. 

La publication de l'étude du | 
Population Institute, intitulée « A 
Blueprint for World Population 
Stabilization« , coïncide avec le 
debut de la Semaine de la popula­
tion ( World Population Aware­
ness Week ). 

Plus d'un milliard de personnes 
naîtront d'ici dix ans, remarque 
M. Fornos dont le rapport suit à 
quelques jours près la publication 
d'une autre étude, par le groupe 
privé Population Reference Bu­
reau, selon laquelle le taux de na­
talité mondial a recommencé à 
croitre après une brève période 
de déclin. 

M. Fornos remarque que la na­
talité ( en baisse dans les pays in­
dustrialisés riches ) continue de 
croître rapidement dans les pays 
les plus pauvres, ceux qui sont les 
moins capables de supporter une 
forte augmentation de leur popu­
lation. Il précise que la popula­
tion du monde a augmenté de 87 
millions de personnes pour la 
seule année 1986, l'équivalent de 
seize pays comme le Salvador. 

Il s'agit d'une « explosion silen­
cieuse », dit M. Fornos qui sou­
haite voir les États-Unis augmen­
ter leur contribution au budget 
d'aide aux populations de l'ONU. 
de $200 millions annuels actuel­
lement à $750 millions d'ici trots 
ans. 

N. Fornos dit que le seuil du 
premier milliard d'habitants de 
notre planète a été franchi en 
1830, celui du deuxième milliard 
en 1930, et qu'il n'a fallu que 30 
ans ( 1960 ) pour recenser trois 
milliards, et 15 ans ( 1975 ) pour 
atteindre les quatre milliards. 

Suicide de 
jeunes gens 
Agence France Presse 

« Avec seulement 
5,1 litres 

aux 100 km, 
la p'tite Firefly 

a gagné ses galons! » 

PLAN DE PROTECTION GM 

ANs/60 000 
SANS SUPPLÉMENT 

CARLISLE, Pennsylvanie 

• Deux jeunes gens âgés de 17 
ans se sont suicidés au gaz 
d'échappement de leur voiture sa­
medi à Carlisle, a annoncé la po­
lice de cet État. 

Ces deux suicides d'adolescents 
sont les plus récents d'une épidé­
mie de suicides collectifs de jeu­
nes gens et jeunes filles aux États-
Unis. Quatre jeunes gens et jeu­
nes f i l les s 'étaient suicidés 
ensemble, dans une voiture, en 
février dernier à Bcrgenfield, 
dans le New Jersey. 

Les deux jeunes gens décédés 
samedi habitaient Fairfax, en Vir­
ginie, situé dans la grande ban­
lieue de Washington, où ils me­
naient une vie familiale et scolai­
re sans his toire , selon les 
au^Cités locales. ( 
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Résultats basés sur les méthodes d'essai de Transport Canada (cote combinée) 
pour une Pontiac Firefly de base 1987 avec moteur L3 de 1 litre et boite manuelle 
5 vitesses. Votre consommation réelle peut varier selon les conditions d'utilisation. 

C'est vrai que pour l'économie d'essence, la 
Pontiac Firefly a gagné ses galons comme pas une. 
Tellement qu'aucune autre voiture au Canada 
n'offre une meilleure cote de consommation. Et 
avec les prix actuels de l'essence, c'est peut-être 
la meilleure nouvelle que vous lirez dans votre 
journal aujourd'hui ! 

"7 OQf^ ^ x d e détail suggéré par le fabricant pour la Pontiac Firefly 
• < " O v de base. 2 portes et hayon, avec équipement standard. Transport 

en sus. Certains équipements représentés peuvent être livrables moyennant 
supplément. Le cencessionnaire peut vendre moins cher. Prix et caractéristiques 
sujets à changement sans préavis. 
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